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I.     Avant-propos 
 

Étant donné que le sujet du présent mé m oire représe nt les 

éditions tchèques des Fables de Jean de La Fontaine et leur illustration, 

nous allons tout d́ abord présenter briève ment la vi e et ĺ œuvre de cet 

écrivain célèbre ainsi que les événe ments et les re lations qui ont influencé 

son attitude envers sa vie et sa vision du monde et  alors sa conception de 

son œuvre principale. Co m me le montre le titre de n otre mé m oire, nous 

allons nous préoccuper essentiellement des illustra tions dans les éditions 

tchèques des Fables où nous allons essayer de saisir leur originalité et la 

façon dont elles correspondent à ĺintention et la conception originale de 

Jean de La Fontaine. 

Pour le but de notre travail, nous allons présenter  toutes les 

éditions tchèques, néanm oins, celles qui ne contien nent pas d́illustration 

ne sont pas si importantes pour notre mé m oire que c elles qui sont dotées 

d íllustration et en les décrivant nous n´allons pa s entrer en détails.  

Q uant aux éditions illustrées, nous allons les divi ser en deux groupes, les 

unes destinées principalement aux enfants et les au tres destinées à un 

public plus vaste. Puisque les illustrations qui ac co mpagnent les livres 

d´enfants ont des traits spécifiques, nous allons n ous concentrer surtout 

aux éditions destinées à tous les groupes d́ âges do nt nous allons choisir 

quatre éditions qui seront les plus intéressantes p our notre travail. Nous 

allons égale ment co mparer les illustrations de ces œuvres avec leurs 

équivalents français. 

Et pourquoi nous avons choisi d́ analyser juste ment les 

illustrations dans les éditions tchèques des Fables de Jean de La 

Fontaine ? Pre mière ment, il existe un grand no m bre des éditions 

traduites en tchèque où les illustrations sont vari ées et deuxiè ment, il est 

toujours intéressant de co mparer le rapport entre l íllustration et le texte, 

notta ment si nous pouvons analyser leur évolution e n quatre siècles et 

dans des milieux différents qui seront représentés ici d́ un côté par 
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ĺancienne Tchécoslovaquie et la République Tchèque  et de ĺautre côté 

par la France. 

D ans les annexes de ce travail, nous prévoyons de p ublier la liste 

co mplète de toutes les traductions et éditions tchè ques de cet ouvrage 

qui nous serviront de référence et nous allons y pl acer égale ment les 

illustrations de ces éditions convenant à notre tex te. 

E nfin, le but de notre m é m oire a été traité lors de  no m breuses 

conférences, donc nous espérons pouvoir montrer dan s ce travail des 

traits encore inaperçus auprès des éditions tchèque s et leurs illustrations.  
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II.    La vie et l´œuvre de Jean de La Fontaine 
 

A vant de décrire notre travail concernant les éditi ons tchèques 

des Fables de Jean de La Fontaine et leur illustration, nous c onsidérons 

co m me utile de rappeler briève ment sa vie et son œu vre. 

 

1.       La vie de Jean de La Fontaine 
 

 Pour présenter cet ho m m e célèbre, nous devrions me ntionner les 

étapes importantes de sa vie qui ont influencé son œuvre. Nous allons 

nous consacrer surtout à la période, qui a marqué l e plus ses Fables, qui 

est incontestable ment son œuvre principale et ćest  cette dernière qui 

représente le sujet de notre travail. « Il était un  ho m me d´une grande 

ferveur » 1 et aussi de plusieurs faces. Malgré son talent d́ é crivain il a 

étudié auprès des Oratoriens,  il a fini ses études  du droit, il a été no m m é 

ĺavocat de la Cour du Parle ment et il était aussi le maître alternatif des 

eaux et forêts de la duchesse de Château-Thierry ap rès son père. Sa 

ferveur śest manifestée au cours de son mariage où  il avait 

soudaine ment quitté sa fe m me et son petit fils et i l avait cherché le 

bonheur auprès des protecteurs.  

Jean de La Fontaine est né le 7 juillet 1621 à Chât eau-Thierry dans 

la région de Cha mpagne. « Son père, Charles de La F ontaine, issu de la 

famille de petite bourgeoisie, avait réussi une coq uette ascension 

sociale grâce à laquelle, il est devenu le maître alternatif des eaux et forêts 

de la duchesse de Château-Thierry et plus tard celu i de maître ancien. » 2 

Bien quíl ait eu deux frères et sœurs, nous n´allo ns pas nous en 

préoccuper, parce que ce n´est pas important dans l e présent mé m oire. 

Selon Robert Bared 3 le petit Jean suit son père dans ses inspections à  

travers les bois et il reconnaît très tôt une natur e souriante et lu mineuse 

                                                 
1 BARED, Robert, La Fontaine, Paris, Seuil, 1995, p. 17 
2 Ibid. p. 12 
3 Ibid. p. 14-15 



 9 

qui vit en har monie avec le ciel et ĺeau. Son futu re œuvre de fabuliste 

nous montre quíl a com pris très vite la coopératio n des éléments dans la 

nature. A cette époque-là, il ń y réfléchissait pas , mais la coopération de 

ces éléments śest autom atique ment inscrite dans sa  mé moire. 

 Jean de La Fontaine fréquentait le collège de C hât eau-Thierry et 

un de ses condisciples a écrit à son propos « La Fo ntaine, bon garçon, 

fort sage, fort modeste » 4 et « C´était ĺâme la plus sincère et la plus 

candide que j́aie  jamais connue : jamais de déguis e ment, je ne sais śil a 

m enti dans sa vie. » 5 Grâce au système de ĺéducation à cette époque-là,  il 

a fait connaissance des textes ésopiques en latin p endant les cours des 

figures de mots et de pensée. Cet écrivain grec lui  a servi de modèle pour 

sa future carrière de fabuliste. 

 E n 1641, il a briève ment étudié auprès des O ratori ens, mais les 

études de la théologie ne le satisfaisaient pas et très tôt il retrouve sa 

liberté en étudiant le droit. En 1649, il a été no m mé ĺavocat, 

m ais « probable ment sans avoir jamais exercé cette profession. » 6 La 

Fontaine a re mpli ces années étudiantes par les lec tures assidues, ce qui 

était important pour sa vie littéraire. Il a co m m en cé à fréquenter « La 

Table ronde » 7 avec ses co mpagnons et ils discutaient des ro mans 

m édiévaux, de ĺart, de la philosophie, de la polit ique, etc. Pendant ce 

temps-ci, il a été introduit auprès de son futur pr otecteur Foucquet. 

 E n 1647, son père ĺa fait épouser une fille de 14  ans, une certaine 

M arie Héricart. Elle a doté la famille de La Fontai ne par 30 milles de 

livres et Jean de La Fontaine est devenu d´après so n père le maître des 

eaux et forêts de Château-Thierry. « Mais, il géra mal son patrimoine et 

de mê me, il quitta puis oublia sa fem me et son peti t fils. » 8 

                                                 
4 BARED, Robert, La Fontaine, Paris, Seuil, 1995, p. 15 
5 Ibid., p. 16 
6 Ibid., p. 18 
7 Ibid., p. 19 
8 RADIMSKÁ, Jitka, HORAŽĎOVSKÁ, Marcela, Antologie francouzské literatury. 
Anthologie de la littérature française, Plzeň, Fraus, 2001, p. 34 
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 Le mécontente ment avec sa vie existante, le caract ère agité et le 

désir de littérature ĺont poussé de quitter Châtea u-Thierry. Il avait déjà 

trente-sept ans, il a écrit un ro man et quelques po è mes mais il ń avait pas 

vraiment du succès. Donc, il śest installé auprès de son protecteur, 

ĺintendant en chef des finances Nicolas Fouquet à son château Vico mte-

le-Vaux pas loin de Paris. « La Fontaine offre à Fo uquet son poè m e 

d´ Adonis [ …] rehaussé d́ un dessin par François Chauveau, le  futur 

illustrateur des Fables. » 9 E n 1661, Fouquet est disgracié par le roi Louis 

XI V. Et trois ans plus tard, il est conda mné en pri son. Cet événe ment a 

considérable ment marqué ĺattitude de La Fontaine e nvers la situation 

politique française, surtout envers le roi et son m inistre Colbert, ce que 

nous pouvons observer dans la plupart de ses Fables, par exe mple le 

Loup et ĺ Agneau, la Cigale et la Four mi ou le C orb eau et le Renard, où il 

critiquait cette société des menteurs. La Fontaine devait chercher les 

soutiens ailleurs. Il a passé neuf ans au service d e la duchesse d´ Orléans 

et il a profité de la possibilité de publier des li vres chez un éditeur 

Parisien Claude Barbin, qui a aussi obtenu le privi lège pour le pre mier 

recueil des Fables en 1667. L´année suivante, ĺouvrage, qui contient les 

six pre miers livres, est im primé « chez le libraire  Denys Thierry, qui śest 

associé avec M. Barbin. » 10 

 E n 1673, après la mort de la duchesse d́ Orléans, L a Fontaine est 

accueilli par M me de La Sablière, dont il connaissa it le mari, Antoine de 

La Sablière, depuis ĺâge de vingt ans. Ils se sont  rencontrés lors de la 

Table ronde. Entre tem ps, les autres éditions des Fables sont publiées. 

C hez cette fe m me d´un financier fortuné, il est res té le plus longte mps et 

il lui a aussi dédié un poè me Discours à Madame de la Sablière, situé à la fin 

du livre IX et portant sur ĺintelligence et ĺâm e des animaux. Après la 

m ort de sa protectrice en 1693, il a été accueilli par  M me d́ Hervart.  

                                                 
9 Fables, contes et nouvelles, éd. J.-P. Collinet, Paris, Gallimard, « Bibliothèque de la 
Pléiade », 1991, p. CLI 
10 Ibid., p. CLV 
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A la fin de ĺannée 1683, quand Colbert est m ort, L a Fontaine ĺa 

re mplacé à ĺ Acadé mie française, malgré la volonté du roi. Au début de 

ĺannée suivante, La Fontaine a montré son sens d́i ronie et « il a adressé 

au roi une Ballade sur la surséance à son élection acadé mique. » 11 « Il śest 

consacré à son nouveau travail consciencieusem ent e t il a défendu les 

règles rigides de ĺorthographe française. » 12 

 La Fontaine est mort à ĺâge de 72 ans à Paris à c ause de la 

vieillesse et probable m ent aussi de la tristesse de  M me de la Sablière. 

Pendant les derniers m ois de sa vie, « il est reven u à la religion et il 

m ourut chrétienne ment. » 13 Le fabuliste est enterré au cimetière du Père 

Lachaise. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                 
11 Fables, contes et nouvelles, éd. J.-P. Collinet, Paris, Gallimard, « Bibliothèque de la 
Pléiade », 1991, p. CLXI 
12 http://fr.wikipedia.org/wiki/Jean_de_La_Fontaine 
13 RADIMSKÁ, Jitka, HORAŽĎOVSKÁ, Marcela, Antologie francouzské literatury. 
Anthologie de la littérature française, Plzeň, Fraus, 2001, p. 34  
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2.       L´œuvre de Jean de La Fontaine 
 

 Pour la plupart des gens, Jean de La Fontaine est connu co m me 

un fabuliste, pourtant son cha mp d´activité littéra ire est beaucoup plus 

vaste. Voilà pourquoi nous allons esquisser briève m ent dans ce chapitre 

son œuvre littéraire. 

 « La Fontaine śest essayé à presque tous les genr es avec plus ou 

m oins de succès, mais son esprit original et indépe ndant est tout entier 

dans ses fables. » 14 

 La Fontaine est entré dans la littérature à ĺâge de 32 ans, quand 

ĺéditeur Augustin Courbé a publié son Eunuque. Cette co médie en cinq 

actes et en vers est en fait une adaptation de la p ièce de théâtre de 

Térence. Puis en 1660, à Château-Thierry, à ĺoccas ion du Carnaval, il a 

co mposé une petite farce-ballet Les Rieurs du Beau-Richard. Quatre ans 

après son début littéraire il est venu chez Foucque t pour lui présenter 

son poè me épique Adonis grâce auquel il a reçu « sa pension poétique. » 15 

« La Fontaine śest engagé à Foucquet de lui payer chaque trimestre en 

m adrigaux, ballades, sonnets et autres vers. » 16 E ntre les années 1659 et 

1661, il a créé pour Foucquet à peu près 27 poè mes,  dont Le Songe de 

Vaux, Élégie pour M. F., dite « aux ny mphe de Vaux » et Ode au roi sont les 

plus connus. Le poète est influencé par le séjour a u château Vico mte-le-

Vaux de son protecteur et il lui a prouvé la fidéli té au mo ment où 

Foucquet est arrêté. Les poè mes pour la défense de Foucquet et les 

répercussions suivantes du roi et de Colbert ont po ussé La Fontaine de 

quitter Paris et voyager à Limoges. « Les lettres q uíl écrit en cours de 

route, ainsi qú après son arrivée, à sa fe m me for me nt sa Relation d´un 

                                                 
14 RADIMSKÁ, Jitka, HORAŽĎOVSKÁ, Marcela, Antologie francouzské literatury. 
Anthologie de la littérature française, Plzeň, Fraus, 2001, p. 34 
15 BARED, Robert, La Fontaine, Paris, Seuil, 1995, p. 45 
16 Fables, contes et nouvelles, éd. J.-P. Collinet, Paris, Gallimard, « Bibliothèque de la 
Pléiade », 1991, p. CLI 
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voyage de Paris en Limousin. » 17 Cette correspondance, qui était destinée à 

son épouse restant à Château-Thierry, est co m posée en prose mêlée de 

vers et est publié de façon posthu me. A cette époqu e-là, au début des 

années 1660, La Fontaine a probable ment co m mencé à rédiger ces 

pre mières fables. 

 Q uand La Fontaine a séjourné auprès de la duchesse  d́ Orléans et 

la duchesse de Bouillon, il a co mposé ĺessentiel d es Contes et les six 

pre miers livres des Fables. C´était la période la plus féconde de sa carrière 

littéraire. Tout d́ abord, en 1664, il a achevé des Nouvelles en vers tirées de 

Boccace et de l´Arioste par M. de L. F. Le pre m ier conte de cet ouvrage 

Joconde a découvert le no m de La Fontaine au grand public de cette 

époque-là. Il śagit d́ une traduction libre du chan t de ĺ Arioste et le 

poète y a rivalisé avec une traduction servile d´un  certain Bouillon. Les 

critiques littéraires de Joconde ont magistralement avantagé le conte de La 

Fontaine. Avec le succès de ce pre mier conte, La Fo ntaine a tout à coup 

trouvé son enthousiasm e de conteur où il pouvait « mélanger de grâce et 

de fantaisie et se jouer aux ryth mes des vers mêlés , for me de versification 

affinée aux jours de la pension poétique. » 18 Le poète a tiré la deuxiè m e 

nouvelle Le Cocu battu et content de Boccace. A u contraire du pre mier 

conte, il y utilisait le vieux langage avec des ver s réguliers. Mê me si ces 

deux récits ont parus dans une édition, ĺauteur ne  préférait ni ĺun ni 

ĺautre. Au début de ĺannée suivante, La Fontaine a publié un nouveau 

recueil Contes et nouvelles en vers de M. de La Fontaine où le conteur śest 

adapté à son siècle en cherchant sa voix poétique. Il ne cessait pas de 

profiter du succès de ĺouvrage et en 1666 sous le titre Deuxième Partie des 

Contes et Nouvelles sont parues treize autres contes. Ĺ auteur a réuss i non 

seulement auprès des lecteurs mais aussi chez les c ritiques littéraires. 

Grâce à une critique actuelle nous pouvons résum er La Fontaine conteur 

                                                 
17 Fables, contes et nouvelles, éd. J.-P. Collinet, Paris, Gallimard, « Bibliothèque de la 
Pléiade », 1991, p. CLIV 
18 BARED, Robert, La Fontaine, Paris, Seuil, 1995, p. 62 
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« Je ń ai trouvé en aucun écrivain de nouvelles tan t de naïveté, tant de 

pureté, tant de gaieté, tant de bons choix de matiè res, ni tant de juge ment 

à ménager les expressions ou antiques ou populaires  qui sont les seules 

couleurs vives et naturelles de cette sorte de com p osition. » 19 

 D ans cette époque-là, il co m mençait à publier la p re mière partie 

de son chef d́ œuvre, les Fables. Nous allons nous consacrer à cet 

ouvrage en détail dans le chapitre suivant. 

 E n 1669, La Fontaine a ajouté un nouveau genre à s on activité en 

publiant le ro man Les Amours de Psyché et de Cupidon. Il śagit du ro man de 

prose mêlé de vers, qui était quelque chose de nouv eau dans cette 

époque-là, il ń a pas réussi auprès des lecteurs et  La Fontaine ne revenait 

plus à ce genre pendant sa vie littéraire. Au début  de 1671, il a publié un 

Recueil de poésies chrétiennes et diverses sous la protection des jansénistes du 

Port-Royal. La mê me année, il a achevé la Troisième Partie des Contes, qui a 

aussi contenu une pièce de théâtre Clymène. C ést une œuvre hybride, 

ĺauteur y a croisé les genres de la co médie, conte  et poè me, en form e 

dialoguée. Encore cette année-ci, La Fontaine a pub lié un recueil varié 

Fables nouvelles et autres poésies qui contenait des fables, des contes et des 

poè me de ĺépoque de Foucquet. 

 E n 1672, la duchesse d́ Orléans est morte et La Fon taine a trouvé  

ĺhéberge ment chez M m e de la Sablière. Tout d́ abord , il a publié le 

Poème de la captivité de saint Malc. A partir de 1674, il śest lancé dans un 

nouveau genre de ĺopéra. Il a écrit des livrets au x opéras d́ un musicien 

Jean-Baptiste Lully, qui lui a trahi. La Fontaine a  publié les livrets lui-

m ê me en 1682 Daphné et Galatée qui sont restées inachevées. A Lully, il 

śest vengé dans la pièce de théâtre satyrique le Florentin. De cette année-

là datait la publication des Nouveaux contes de M. de La Fontaine et aussi la 

co mposition de ĺ Épître à Huet, qui était publiée en 1687. En 1678-1679, 

il a publié les Fables choisies et mises en vers par M. de La Fontaine. Le to me a 

                                                 
19 BARED, Robert, La Fontaine, Paris, Seuil, 1995, p. 63 
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contenu deux nouveaux volu mes et il śagit de nos a ctuels livres VII et 

VIII en 1678 et IX, X et XI en 1679. 

 D ans les années 80 du 17 ème siècle, La Fontaine a publié des 

ouvrages qui sont aujourd́ hui moins importants, mai s non moins divers. 

Il a co m mencé en 1682 par le Poème du Quinquina de Lucrèce. Il śagit 

d´un poè me philosophique, qui avait pour objet une plante guérissant les 

fièvres. Après son élection à ĺ Acadé mie française,  il a présenté le célèbre 

Discours à Mme de la Sablière à ses confrères. C´est un texte har monieux, 

d´un beau langage, La Fontaine est heureux d ếtre é lu et il śest estim é 

pour le « papillon du Parnasse. » 20 Ouvrages de prose et de poésie des Sieurs de 

Maucroix et de La Fontaine était  la preuve d´une grande a mitié entre La 

Fontaine et Maucroix. Le livre est divisé en deux t o mes. Le deuxiè me est 

for mé par les traductions de Platon, Dé m osthène et de Cicéron par 

M aucroix et le pre mier des nouvelles fables et nouv eaux contes de La 

Fontaine. Le fabuliste a active ment participé à la querelle entre les 

A nciens et les Modernes à ĺ Acadé mie française. Il était défenseur des 

A nciens et il a for mulé son attitude dans son épîtr e A monseigneur l´évêque 

de Soissons dite Épître à Huet.  

 Pendant la dernière époque de sa vie, La Fontaine a terminé le 

dernier livre de ses Fables et en 1691, il a écrit une tragédie en trois actes  

Astrée, qui a servi de livret à Colasse, disciple de Lull y. Cet opéra a 

échoué et ń avait que six représentations. Une pièc e de théâtre Achille est 

restée inachevée. 

 A près avoir résu mé briève ment la vie et ĺ œuvre de Jean de La 

Fontaine, un grand représentant de la littérature f rançaise au 17 ème siècle, 

nous allons nous concentrer sur son ouvrage princip al.  

 

 

 

                                                 
20 BARED, Robert, La Fontaine, Paris, Seuil, 1995, p. 183 
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III.   Les Fables de Jean de La Fontaine 
 

 C o m me nous ĺavons déjà mentionné, Jean de La Font aine était 

un littérateur de plusieurs genres, mais celui de l a fable lui a assuré un 

caractère extraordinaire et une reno m mée mondiale. Dans cette partie du 

m é m oire, nous allons nous y concentrer en détail. 

 

1.       Qu´est-ce que la fable 
 

1.1 La définition de la fable 

Pour bien élucider ce problè me, nous nous aidons du  dictionnaire 

littéraire. « La fable est un court récit plutôt éc rit en vers qu´en prose et 

ayant un but didactique. Elle se caractérise généra lement par ĺusage 

d´une sy mbolique animale, des dialogues vifs et des  ressorts co miques. 

La morale est soit à extraire du texte de ĺimplici te du texte, soit 

exprimée à la fin ou, plus rare ment, au début du te xte. Les fables les plus 

caractéristiques co mportent un double renverse ment des positions 

tenues par les personnages principaux. » 21 

 Selon le Dictionnaire des littératures de langue française, il est difficile de 

définir la fable co m me un genre littéraire. La Font aine a rendue célèbre la 

fable versifiée, néan moins, Rabelais avant lui et a près lui Fénelon placent 

les fables dans la prose. Voire Aristote, grand thé oricien de ĺ Antiquité a 

classé la fable dans sa Rhétorique et non dans sa  Poétique et il a justifié ce 

fait par le raisonne ment que la rhétorique n´est qu e le mouve ment d´une 

idée dans et par le systè me de la langue. « La défi nition de la fable ne 

consiste pas en critères for mels, mais dans les cri tères structurels (la 

situation de pouvoir où elle se développe; la fonct ion probatoire qui 

ĺanime; le détour par la fiction auquel elle procè de; la polysé mie qu´elle 

génère; [ …] à un systèm e générale de la fable. » 22 

                                                 
21 http://fr.wikipedia.org/wiki/Fable 
22 DE BEAUMARCHAIS, Jean-Pierre, COUTY, Daniel, REY, Alain, Dictionnaire des 
littératures de langues française (E-D), Nouvelle édition – Paris, Bordas, 1994, p. 843 
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   1.2 La fable avant Jean de La Fontaine  

  Co m me le conte et le mythe, la fable fait partie d'un fonds 

culturel, dans lequel plusieurs générations d'écriv ains ou de moralistes 

ont puisé. Il existait avant La Fontaine un livre v raiment épais venant des 

fabulistes grecs, des fabulistes latins, des ysopet s médiévaux et des 

fabulistes de la Renaissance.  

 La fable faisait partie du genre de ĺapologue, ć est-à-dire de ses 

courts récits, qui peuvent illustrer la vérité mora le. Elle re mplissait les 

fonctions d´un manuel scolaire. Le problè me était q ue les explications 

d´un grand no m bre des apologues ont été changées se lon les 

interprétations différentes ou selon ĺhu meur des a uteurs qui les 

utilisaient.   

 C´était La Fontaine qui a élevé ce genre de la fab le essentiellement 

scolaire et moralisateur à la qualité littéraire. 

 

1.3 Les prédécesseurs de Jean de La Fontaine 

Q ui dit fable, pense imm édiate ment à La Fontaine, q ui ĺa rendue 

célèbre, mais il y avait un grand no m bre des prédéc esseurs, qui ĺont 

influencé dans les différentes étapes de son écritu re et évide m ment il 

avait aussi beaucoup de successeurs qui voulaient r enouer avec sa 

tradition. 

 La fable connaît sa tradition depuis les civilisat ions bien avant 

notre ère. Les textes avaient la for me des proverbe s, mais sans une 

m oralité explicite. Un esclave phrygien du nom  Ésop e a vécu en Grèce 

au 6 ème siècle avant Jésus-Christ. Pour le peuple de ce te m ps-là, il était un 

sy mbole de lutte des habitants grecs contre la clas se d́ aristocratie. Ses 

fables étaient une ressource beaucoup plus im pressi onnante pour La 

Fontaine, principale ment dans les six pre miers livr es des Fables, mais il 

śest inspiré de lui dans un no m bre limité en écriv ant les autres livres. La 

Fontaine a pris ĺinspiration aussi d́ un autre escl ave grec Phèdre, qui a 
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vécu à Ro me à la moitié du 1 er siècle et d́ un citoyen ro main Babrius 

co mposant ses textes en grec au 2 ème siècle de notre ère. La deuxiè m e 

partie des Fables est influencée par les fables orientales, nota m ment  par 

les auteurs indiens. « Au début de notre ère circul e en Inde un recueil de 

fables, le Panchatantra, co m posé en sanskrit, et diffusé plus tard en lang ue 

arabe sous le titre de Fables de Bidpaï ou Pilpay au 8 ème siècle. » 23 La 

Fontaine a fait connaissance de ces sources à trave rs les traductions et les 

adaptations françaises au milieu du 17 ème siècle.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                 
23 de BEAUMARCHAIS, Jean-Pierre, COUTY, Daniel, REY, Alain, Dictionnaire des 
littératures de langues française (E-D), Nouvelle édition – Paris, Bordas, 1994, p. 843 
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2.       Les recueils des Fables 
 

L´ œuvre principale de Jean de La Fontaine se divise  en douze 

livres. « Les six pre miers livres, qui contiennent cent vingt-quatre fables 

ont été publiées en 1668 sous le titre de Fables choisies et mises en vers par le 

M. Jean de La Fontaine. » 24 Trois ans plus tard huit fables ont parues 

isolément dans un volum e des Fables nouvelles et autres poésies, mais enfin, 

elles sont devenues la partie du deuxiè me recueil, qui co mpte quatre-

vingt-neuf fables. Il śagit des cinq livres suivan ts, dont les deux pre miers 

ont été parus en 1678 et les trois autres en 1679. Le dernier volu me des 

Fables, le livre douze, a paru en 1694, quelques mois ava nt la mort de 

ĺauteur. 

  

2.1 Le premier recueil des Fables choisies et mises en vers 

par le M. Jean de La Fontaine 

  La Fontaine a co m mencé à écrire ce recueil au déb ut des années 

soixante pendant le séjour auprès de Foucquet dans le château Vaux-le-

Vico mte. A cette époque-là, il a écrit une poésie g lorifiante ( Elégie aux 

nymphes de Vaux et Ode au roi) et tout à coup son protecteur est to mbé en 

disgrâce du roi et pour La Fontaine qui connaissait  bien les fables 

antiques, le genre de la fable est devenu un instru ment de vengeance 

dans la lutte contre le roi et son principal minist re Colbert. 

 L´ouvrage a paru en m ars 1668 chez Claude Barbin, qui śest 

associé avec Dennis Thierry. « Ce Thierry d́ abord n e voulait point 

imprimer les ouvrages de La Fontaine : [ …]. » 25  La co mposition était 

mise en page in-4° et les vignettes ont été illustr ées de Chauveau. A part 

les fables, le volu me contient, « [ …] une Vie d´Ésope, d́ après Planude, et 

une dédicace au Dauphin. » 26 Le succès énor m e des Fables a obligé les 

                                                 
24 Laffont-Bompiani, Le Nouveau Dictionnaire des œuvres, Robert Laffont, 1994, p. 2618 
25 Fables, contes et nouvelles, éd. J.-P. Collinet, Paris, Gallimard, « Bibliothèque de la 
Pléiade », 1991, p. CLV 
26 BARED, Robert, La Fontaine, Paris, Seuil, 1995, p. 82 
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éditeurs à imprimer une nouvelle édition dans le fo r mat in-12, qui était 

plus courante dans cette époque-là. Ĺ année suivant e, trois autres 

éditions ont été publiées et pendant la vie du poèt e on a imprimé une 

quarantaine d́ autres. « Ce pre mier recueil est capi tal, et si mê me les deux 

autres, chacun à sa m anière, le dépassent et le tra nscendent, ils se 

définissent par rapport à lui. » 27 

 La pre mière partie de ĺouvrage, ćest une dédicac e A Monseigneur 

le Dauphin (égale ment co m me toute ĺ œuvre, elle est redigé en  vers). La 

Fontaine y a suivi la tradition pédagogique du genr e de la fable, parce que 

le futur roi ń avait pas encore sept ans quand la p re mière édition est 

parue. Dans la Préface qui ĺa suivie, La Fontaine śest exprimé de façon  

érudite, il justifiait ses choix en utilisant les a rgu ments variés. Il śest 

adressé aux ho m mes de ĺ Antiquité co m m e Socrate, Té rence ou 

Q uintilien. Enfin, tout avant le pre mier livre, il a placé une Vie d´Ésope de 

Planude « [ …] co m me ĺa fait Nevelet, et avant lui ĺItalien Alde Manuce 

dans son recueil de 1505. » 28 

 D ans ce pre mier recueil, nous pouvons trouver les fables les plus 

connues co m me La Cigale et la Fourmi, Le Corbeau et le Renard, Le Loup et 

l´Agneau, etc. La Fontaine e mployait les éléments animaux d´ Ésope et 

davantage il jouait avec la diversité des détails o u la musicalité des vers et 

de leur ryth me. Dans ce recueil, nous pouvons trouv er égale ment des 

fables qui dépassent presque le cadre du genre de l a fable et tendent vers 

d´autres genres littéraires co m me par exe mple Philomène et Progné vers 

ĺélégie, Le Charlatant vers la satire ou La Jeune Veuve vers le conte.  

 

2.2 Le deuxième recueil 

Les quatre volu mes de Fables ont paru en 1678-1679 de nouveau 

chez Claude Barbin. Les deux pre miers sont devenus partie des six 

pre miers livres publiés en 1668 et le to me III cont ient nos actuels livres 

                                                 
27 BARED, Robert, La Fontaine, Paris, Seuil, 1995, p. 82  
28 Ibid., p. 84 
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VII et VIII. L´année suivante, le dernier to me est publié et actuellement 

il śagit des livres IX à XI. Les vignettes sont  l ´œuvre de graveurs qui 

ont été élevés chez François Chauveau (mort en 1676 ).  

L´ouvrage contient tout au début ĺavertissem ent, q ui est plus 

court que la préface du volu me précédent. « Le poèt e ayant presque 

achevé de définir et formuler sa poétique, dans tou te sa diversité et sa 

cohérence, à travers les deux pre miers recueils de Contes, les pre miers 

Fables et le ro man  Psyché. » 29 Dans ĺavertisse m ent, La Fontaine a écrit 

quíl voulait donner aux lecteurs quelque chose un peu différent de ce 

quíl a rédigé dans le pre mier recueil. Sa ressourc e principale était de 

nouveau Ésope, parce que son œuvre lui offrait enco re assez 

d ínspiration que Jean de La Fontaine n´avait pas é puisée dans le pre mier 

recueil, mais il śest efforcé d́ élargir son cha m p littéraire par les sources 

orientales, principalem ent par le sage Pilpay. Il e ssayait d́ appliquer 

ĺexotisme oriental aux sujets tirés d́ une vie actu elle française et il a 

réussi. Les fables sont dédiées à M me de M o ntespan,  qui était la 

m aîtresse du roi Louis XI V. Elle re mplace le petit dauphin et donc le 

sens de la dédicace est devenu moins pédagogique.  

C o m me nous avons déjà mentionné, le fabuliste śest  inspiré dans 

ĺ Orient co m me beaucoup d´autres écrivains de cette  époque-là ( M me de 

La Fayette, Molière ou Racine). Son enthousiasm e po ur ĺ Orient est venu 

de ĺépoque où il séjournait auprès de M me de La Sa blière. Dans le salon 

de sa protectrice, La Fontaine a rencontré beaucoup  de savants ou 

voyageurs qui lui ont servi d́inspiration. Sa curio sité pour les débats des 

savants śest reflétée dans le deuxiè me recueil des  Fables où il a exprim é 

ses opinions. Les deux discours célèbres font parti es de cet ouvrage. Il 

śagit du Discours à Mme de La Sablière et du Discours à M. de La 

                                                 
29 BARED, Robert, La Fontaine, Paris, Seuil, 1995, p. 86 



 22 

Rochefoucauld. « Une m orale politique śélève contre ĺappétit d e 

conquêtes ( Le Paysan du Danube). » 30  

La Fontaine mettait ĺaccent sur les thè mes nouveau x co m me 

ĺamitié, la mort, ĺamour ou le goût de la retrait e et le deuxiè me recueil a 

atteint un grand succès aussi. 

 

2.3 Le troisième recueil 

Ce volu me est imprimé en 1694 chez Claude Barbin. I l śagit du 

dernier livre XII et La Fontaine y rasse mblait les fables, qui ont paru 

dans ses ouvrages ou séparé ment dans les années 80 et le début des 

années 90 et encore il y a ajouté les dix nouvelles  fables. En tout, le livre 

contient vingt-neuf fables.  

Le to me est dédié à M onseigneur le duc de Bourgogne , qui était  

le fils du Dauphin, celui à qui il avait dédié le p re mier recueil. Ce petit 

enfant a de mandé à La Fontaine de lui co mposer une fable. Et ćétait 

une inspiration pour le poète d́ écrire Le Vieux Chat et la Jeune Souris. 

Le dernier livre est le moins a mple de tous et les dix fables 

inédites for ment un ense mble relative ment ho m ogène et les autres 

dépassent des contes aux récits mythologiques. La d ernière fable Le Juge 

arbitre, l´Hospitalier et le Solitaire resse mble au testament de ĺauteur. Il ĺa 

finie par ĺapologue que tout le monde devrait ś oc cuper tout d´abord 

surtout de lui-mê me. Et il de mande si cette for mula tion n´est pas la 

m eilleure conclusion. 

 

Pour co mpléter toute ĺœ uvre des Fables, il faut mentionner aussi 

les pièces, qui ń étaient pas recueillies. Il śagi t des deux fables qui étaient 

publiées du vivant du fabuliste, ćest Le Soleil et les Grenouilles, ĺimitation 

de la fable latine et La Ligue des Rats. Il existe encore deux fables qui 

                                                 
30 BARED, Robert, La Fontaine, Paris, Seuil, 1995, p. 88 
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étaient publiées après la mort de La Fontaine et ć est Le Renard et 

l´Écureuil et L´Âne juge. 

 

Les Fables de La Fontaine sont incontestable ment ĺun des 

m eilleurs ouvrages du 17 ème siècle. Elles constituent ĺouvrage poétique 

principale du classicisme français, mais aussi ĺun  des plus grands chefs 

d´œuvre de la littérature française. Elles étaient positive ment appréciées 

par les critiques littéraires, qui appelaient La Fo ntaine « Ĺ Ho mère des 

Français. » 31 La force de La Fontaine était de donner par un gra nd effort 

une valeur littéraire à un genre qui ne servait que  pour les buts 

pédagogiques. En rassem blant les fables de tous ces  prédécesseurs, il a 

constitué un ouvrage qui per met la méditation sur l a langue et sur sa 

propre expression. 

 

 

 

 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                                                 
31 http://fr.wikipedia.org/wiki/Jean_de_La_Fontaine - la citation de Saint-Beuve 
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IV.    Les illustrations des Fables de Jean de La Fontaine 

  

D ans ce chapitre, nous allons traiter des illustrat ions des œuvres 

littéraires en général pour aboutir plus loin aux i llustrations de ĺobjet 

principal de notre mé m oire, ćest-à-dire tous les p lus importants attributs 

des illustrations dans les Fables de Jean de La Fontaine. Ensuite, nous 

nous concentrerons aux illustrateurs français les p lus connus qui 

participaient à la création des images acco mpagnant  les fables. 

 

 Tout d́ abord, nous expliquons le sens du mo t illus tration. Selon 

Malý slovník výtvarného umění [Petit lexique de ĺart plastique], 

« ĺillustration est soit un modèle de peinture pou r reproduire en utilisant 

une technique dímpression co m me le dessin, la grap hique ou la 

photographie, soit ĺacco m pagne ment plastique du te xte. » 32 

 L íllustration en tant que ĺacco mpagne ment du tex te a évolué 

dans ĺhistoire très lente ment, elle était influenc ée surtout par la bible et 

elle se manifestait souvent co m me le prétexte ou le  moyen d´un 

co m mentaire moral et d´une interprétation allégoriq ue im médiate ment 

lisible. Pour cette raison ĺillustration restait l ongte mps un genre mineur 

et les artistes ou le public ne la consacraient pas  du tout. Malgré quelques 

tendances historiques où les artistes voulaient ref abriquer le texte par 

ĺillustration, sa fonction fonda mentale restait ĺ illustration.  Aujourd´hui, 

elle est unique ment orne mentale et appartient au te xte dans les 

différentes for mes d´utilisation, donc elle illustr e le livre ou nous 

pouvons dire qu´elle le décore. « [...] rare ment un e conception très 

personnelle de ĺillustration śajoute à une concep tion égale ment 

                                                 
32 TROJAN, Raoul, MRÁZ Bohumír, Malý slovník výtvarného umění, Fortuna, Praha, 
1996, p. 84 
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personnelle du texte à illustrer. Líllustration es t donc soit un art 

intellectuel (interprétation), soit un art sensuel (décoration). » 33 

 

E n ce qui concerne les illustrations pour ĺobjet d e notre 

m é m oire, ćest-à-dire les illustrations pour les éd itions des Fables de La 

Fontaine, nous pouvons mentionner dès le début quí l ń existent pas 

ĺunique for me díllustration des Fables. Nous allons nous préoccuper 

seulement des illustrations qui servent co m m e ĺacc o m pagne ment du 

texte et nous n´allons pas nous occuper des autres différentes possibilités 

du place ment des images des Fables. Et encore pour le début nous allons 

m entionner ce qui a été re marqué par Alfred de Mont ferrand dans la 

N otice d’une édition des Fables que Jean de La Font aine est un auteur 

« le plus propre à fournir le texte d’une édition i llustrée. » 34 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                 
33 GRÉVERAND, Gérard, L´illustration des Fables de La Fontaine 1668-1980 in 
Iconographie et littérature, Paris, D´un art à l´autre, 1983, p. 81  
34 Ibid. 
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1.      Le thème des Fables 
  

« Le traitement pictural d́ un thè me ne répond pas t oujours 

fidèlement à son traitem ent littéraire. » 35 Pour certains illustrateurs des 

Fables étaient difficiles de reprendre tout à fait les th è mes de La Fontaine, 

les uns n´avaient pas réussi mais les autres dévelo ppaient les thè mes 

d´une façon très longue. 

Le thè me de la fable peut être déterminé par la pui ssante voix 

narrative (le loup introduit le thè me de la liberté  (Le Loup et le Chien), le 

chat celui de hypocrisie (Le Chat et le Rat), le re nard celui de la fourberie 

(Le Corbeau et le Renard) et le lion celui de puiss ance (Le Lion et le 

C hasseur), etc.) et « la gravure d́ acco mpagnem ent p eut illustrer soit un 

m o ment précis de la fable (exposition, titre, résu m é, n œud du récit, 

m oralité) soit les traits d´un personnage (physique s ou psychologiques), 

soit le thè me propre m ent dit. » 36 Néan m oins, beaucoup díllustrateurs 

avaient des problè mes en exprimant le sujet de la f able et ils ĺont 

m arqué dans les dimensions pa mphlétaire (par exe mpl e le fro mage dans 

la fable Le Corbeau et le Renard). De cette façon n ous pouvons observer 

quíl ń y a pas toujours la correspondance entre le  ton de la fable et celui 

de ĺillustrateur.  

Les illustrateurs ń ont pas évité, en caractérisati on les héros de La 

Fontaine, d́ exprimer les clichés grossiers co m m e pa r exe mple ĺorgueil 

du Lion ou la ruse du Renard et ces sujets pareils traversaient les siècles 

d íllustrateur en illustrateur. Il faut mentionner quíls existaient les 

artistes qui pliaient chaque sujet à leur technique  et leur vision. 

« Malheureuse ment, leur petit no mbre fait que, [... ], le texte préexiste 

toujours au dessin. » 37 

                                                 
35 GRÉVERAND, Gérard, L´illustration des Fables de La Fontaine 1668-1980 in 
Iconographie et littérature, Paris, D´un art à l´autre, 1983, p. 84 
36 Ibid., p. 85 
37 Ibid. 
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 L íllustration devrait donner un nouveau sens au t exte dont elle 

est issue. Dans le cas des  Fables de La Fontaine, ćest tout à fait évident, 

parce que les allusions politiques qui devaient êtr e cachées en raison des 

convenances de 17 ème siècle, sont aujourd́ hui totalement perdues. 

L íllustration śefforce de produire la plus grande  quantité des images, 

m ais dans cette multitude, elle perd son ho m o généit é, ćest-à-dire quand 

elle veut trop dire, elle ne dit presque rien. 
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2.       Les grands motifs des Fables 
 
 « Beaucoup díllustrateurs ń ont pas atteint à un haut degré de 

suggestion ou de description » 38 dans les grands motifs des Fables. Les 

procédés de mettre en action ou caractériser les êt res animés (âge, 

profession, no m propre, ...) par Jean de La Fontain e dans lesquels il a 

utilisé tant de nuances ne correspond pas toujours dans ĺillustration. 

 Il existait une groupe des illustrateurs co m me G ra ndville ou Doré 

qui ont transfor mé des personnages animaux en hu mai ns et inverse ment. 

E n utilisant cette technique, leurs illustrations c orrespondaient mieux aux 

conditions sociales ou la vision du monde du fabuli ste. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                                 
38 GRÉVERAND, Gérard, L´illustration des Fables de La Fontaine 1668-1980 in 
Iconographie et littérature, Paris, D´un art à l´autre, 1983, p. 86 



 29 

3.       La nature dans les Fables  
 
 L íllustration de la nature dans les Fables reste souvent accessoire 

dans ĺimportance, mais nous ne la pouvons pas limi ter seule ment dans 

le décor. Nous pouvons observer ĺopposition entre le paysage 

ca mpagnard, où nous pouvons voir le plus souvent la  ca mpagne, les 

m o ntagnes, les forêts, etc., et le paysage héroïque  où les objets 

principaux sont les jardins, les vignes, le palais,  etc., ce qui est aboutit par 

la division de la nature ani mée et inanimée. 

 C ontraire ment, dans les autres fables, la décorati on naturelle est 

o m mise. La nature est personnifiée (Le Chêne et le Roseau) ou 

sy mbolisée (Soleil – représente Louis XIV. ; les ra isins – représente le 

but qui nous ne pouvons pas atteindre). « Líllustr ation est presque 

toujours impuissante à exprimer ce traitement de ĺ œuvre ainsi que 

ĺaspect allégorique de certains sujets. » 39  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                                 
39 GRÉVERAND, Gérard, L´Illustration des Fables de La Fontaine 1668-1980 in 
Iconographie et littérature, Paris, D´un art à l´autre, 1983, p. 87 
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4.       Les animaux dans les Fables 
 
 Les animaux sont illustrés selon le principe du bi en et du mal (par 

exe mple L´Agneau représente le bien et au contraire  Le Loup sert de 

représentation du mal) pour être plus accessible su rtout pour les enfants. 

Simple ment dit, ĺillustration des animaux satisfai t notre attente. Une 

riche diversité des animaux dans les Fables a toujours attiré ĺattention des 

illustrateurs. Jean de La Fontaine exprime le renvo i de son monde des 

animaux à celui des hu mains en utilisant les procéd és descriptifs ou 

ĺappellation. Il est vraim ent un grand soutien pou r les illustrateurs, sa 

description est courte, brève, suggestive et il se consacre à ĺusage des 

riches détails « (Le Héron au long bec e m m anché d´u n long cou ; 

D a m oiselle Belette, au corps long et flouët ; [...] ). » 40 Les animaux sont 

sauvages, apprivoisés, de so m me, do mestiques, etc. et les illustrateurs 

doivent respecter le som m e de ces traits caractéris tiques. 

 E n ce qui concerne ĺhu manisation des animaux, les  bêtes parlent 

par le langage des hu m ains et utilisent égale m ent l eur vocabulaire, elles 

suivent leurs conventions, différents types des rel ations et voire elles 

défendent leur origine (dans la fable Le Mulot se vantant de sa généalogie). 

D o nc les animaux et les hu mains sont représentés d́ une manière 

se mblable et grâce aux ani maux, qui sont le miroir de la société hu maine, 

leur nature est assimilée avec celle des hu mains. I l faut encore 

m entionner que dans le sy mbolique du 17 ème siècle un animal renvoie à 

une catégorie sociale, professionnelle (ĺ Âne repré sente le peuple) ou à 

un personnage (ĺ Écureuil symbolise Foucquet). 

 Pour la conclusion de ce sous-chapitre, il est évi dent que « la 

typologie des illustrations est bien plus pauvre qu e celle de ĺ œuvre 

littéraire. » 41 

 

                                                 
40 GRÉVERAND, Gérard, L´Illustration des Fables de La Fontaine 1668-1980 in 
Iconographie et littérature, Paris, D´un art à l´autre, 1983, p. 88 
41 Ibid., p. 89 
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5.       Le contexte historique des illustrations pour les Fables 
 
 Si nous allons nous occuper de ĺillustration des Fables dans le 

passé, nous pouvons observer les effets qui ont inf luencé les illustrations 

grâce à ĺépoque où elles sont sorties. 

 Sous la Révolution, les Fables, co m me ĺ œuvre littéraire, 

appartenaient à ĺ Ancien Régime, mais nous pouvons voir dans les 

illustrations les sy mboles révolutionnaires (par ex e mple bonnets 

phrygiens). Dans les années 1790, nous pouvons obse rver les pre mières 

tentatives de colorier les gravures ; ĺépoque de n éo-classicisme a 

influencé le décor ; sous le Second-E m pire, ce sont  les caricaturistes qui 

trouvaient le plaisir aux Fables pour dé montrer la satire sociale ou 

politique. Pendant la Troisième République, nous re marquons la 

parution massive des éditions des Fables pour les enfants. Le but 

principal de ces ouvrages est donc didactique et mo ralisant avec les 

illustrations impersonnelles. La moralité est toujo urs séparée du texte et 

les éditions co m mencent à śéloigner de ĺintention  originale de Jean de 

La Fontaine. 

 A ujourd́ hui, nous pouvons constater que « les Fables sont donc 

dans 80 %  des cas accom pagnées d́illustrations [...]» 42, et depuis 1668 il y 

avait en moyenne un illustrateur par an qui les a i llustrées. 

 

 L íllustration est donc le genre qui peut répondre  à nos pensées, 

m ais elle ne correspond pas toujours avec notre att ente, elle peut 

appauvrir le texte ou elle peut lui accorder une va leur contradictoire. Elle 

est destinée surtout au public qui ń a pas de regar d éduqué. Néan moins, 

nous ne pouvons pas oublier le caractère spécifique  des illustrations et la 

m anière dont ces dernières peuvent enrichir ĺ œuvre  littéraire. 

 

                                                 
42 GRÉVERAND, Gérard, L´Illustration des Fables de La Fontaine 1668-1980 in 
Iconographie et littérature, Paris, D´un art à l´autre, 1983, p. 90 
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6.       Les éditions des Fables illustrées 
  
 Si nous o mettons les reproductions et les copies, il ń existe pas 

beaucoup d´éditions qui sont ornées d́illustrations  originales et qui 

acco mpagnent chaque fable. « Elles sont au no m bre d e dix. » 43 Les 

illustrations les plus connues sont celles de F. Ch auveau et de ses élèves, 

les grandes planches d́ O udry, les dessins de G randv ille et les planches et 

vignettes de Gustave Doré. 

 D´autres éditions ne contiennent pas d́illustratio ns pour chaque 

fable, les artistes ńillustraient que les douze li vres ou les illustrateurs qui 

ont illustré un petit nom bre de fable ou quíls cré aient une illustration 

isolée.  

 Telles sont les illustrations originales pour les textes des Fables de 

La Fontaine et nous allons nous intéresser principa le ment des celles de 

C hauveau et de Grandville, qú elles sont les plus i mportantes. 

 

6.1 Les illustrations de François Chauveau 

 François Chauveau était le pre mier qui a illustré les Fables de La 

Fontaine. Il a constitué le modèle d́illustration c lassique pour les 

éditions des Fables de La Fontaine. Il les représentait de la mê me man ière 

que ses prédécesseurs avaient illustré les fables d ´Ésope. La gravure est 

placée en tête de la fable à mi-pages. « Co m me il y  a quarante-deux fables 

d´Ésope qui ont été imitées par La Fontaine, il y a  quarante-deux dessins 

de Chauveau qui rappellent les images antérieurs co mposer pour 

interpréter Ésope. » 44 En ce qui concerne les autres fables où les animau x 

ont figuré, Chauveau devait imiter les livres publi és à ĺétranger, parce 

qu´en France à cette époque-là, on ne connaissait p as les animaux 

exotiques. Il śest inspiré « nota m ment des illustr ations de ĺédition de 

Faёrne et de Verdizotti. » 45 

                                                 
43 DESPRÈS, Armand, Les éditions illustrées des Fables de La Fontaine, Paris, 1892, p. 15 
44 Ibid., p. 18 
45 Ibid. 
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46
 

 

 

Pour apprécier les efforts qui ont été faits pour i llustrer les Fables, 

il fallait prendre un sujet où La Fontaine avait ét é original et ń avait pas 

fait d́ e mprunts à des fabulistes dont les livres av aient été illustrés.  A cet 

égard ć est par exe mple La Laitière et le Pot au lait, qui appartient par mi les 

m eilleures fables.  

 Il faut mentionner que les gravures pour la cinqui è me partie ne 

sont pas signées. Elles ne sont pas toutes de Chauv eau et nous pouvons 

polé miser ce que ć était passé. Co m me Arnaud Desprè s a écrit dans son 

texte, « ĺinspiration de Chauveau śétait épuisée dans un travail de si 

longue haleine. » 47 Donc, Chauveau a passé les dernières gravures pour  

les Fables a ses élèves et il ń avait que retouché quelques p lanches. Un 

certain no mbre des gravures était imité surtout des  éditions de Faërne et 

de Verdizotti ou des gravures antérieures pour les Fables d́ Ésope. 

 C hauveau savait exprim er la péripétie importante e t la partie 

principale de ĺaction. Il śest efforcé de suivre le texte de La Fontaine 

autant quíl a pu, mais il avait des faiblesses dan s son œuvre. Les 

critiques lui font des reproches généralement dans certaines fables, qu íl 

n´avait pas bien co mpris (p. e. L´Ours et l´Amateur des jardins ou Les 

Femmes et le Secret). 

                                                 
46 CHAUVEAU, François, La Chatte métamorphosée en femme (Fables de La Fontaine, 
1668) – cette gravure a été imitée par Oudry 
47 DESPRÈS, Armand, Les éditions illustrées des Fables de La Fontaine, Paris, 1892, p. 23 
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 Le mérite de Chauveau dans les Fables de La Fontaine consiste au 

goût dans les détails et aussi qúil a respecté dan s presque toutes ses 

gravures le sens lafontanien. 

 

6.2 Les illustrations de Jean-Baptiste Oudry 

 D´après ses dessins quíl a réalisés, deux cent so ixante-quinze 

planches paraissent à partir de 1755 chez les édite urs Desaint et Saillant. 

 « Co m me les illustrateurs après lui, il éprouve le  besoin de 

détailler une fable en plusieurs épisodes pour expr imer toute sa richesse 

narrative et allégorique. » 48 

49 

 

O udry privilégie le paysage et le décor ; en y intr oduisant les 

personnages. Il leur assure toujours les proportion s réelles. L´action se 

déroule sur une scène soigneuse ment co mposée. Grâce  à un climat 

enchanteur et la nature souriante, ces illustration s sont bien le reflet de 

cette époque là. 

 

                                                 
48 BARED, Robert, La Fontaine, Paris, Seuil, 1995, p. 230 
49 Illustration d´Oudry pour La Cigale et la Fourmi 
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6.3 Les illustrations de Jean-Ignace-Isidore Gérard dit J. J. 

Grandville 

Ses gravures paraissent en 1838-40. « La civilisati on des Lu mières, 

ĺhar monie entre les êtres et leur milieu a libéral isé la place pour la plus 

évidente gravure de tout ce qui bouge et parle dans  les Fables. » 50 Nous 

pouvons voir des apparitions faciles de portée limi tée dans ses gravures.  

A u début, Grandville n á illustré que les têtes pou r les Fables et 

quelques planches, mais ces dessins ont im médiate me nt réussi et ĺartiste 

a achevé tout son œuvre. 

 

51 

 

Il y a peu des dessins de Grandville qui ń ont pas réussis. Ils sont 

très corrects avec peu de paysage et ĺobjet princi pale se trouve au 

pre mier plan bien en évidence. Grandville avait pré cisé ment peint des 

animaux, il śest consacré aux détails et tout le m o nde qui a regardé ses 

images reconnaît un certain animal. Il faut mention ner que dans quelques 

                                                 
50 BARED, Robert, La Fontaine, Paris, Seuil, 1995, p. 230 
51 Illustration de Grandville pour Le Loup et le Chien 
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dessins, il a fait des caricatures (p. e. Le Lion et le Moucheron, Le Corbeau et 

le Renard, etc.). 

A la fin, il faut faire une re marque que les pre miè res planches 

pour les Fables ont meilleure qualité que les suivantes, parce qu´ il devait 

les exécuter rapide ment. « Mais ĺesprit est toujou rs resté le mê me, et 

ĺillustration des Fables de La Fontaine a été faite, [ …]  d´un seul jet. 

C´est une expression heureuse de ĺart, de ĺesprit  et du goût français au 

19ème siècle; [ …]. » 52 

 

6.4 Les illustrations de Gustave Doré 

E n 1867, Doré a élaboré deux cent quarante huit ill ustrations 

pour les Fables de La Fontaine. Il a exprimé sa fantaisie d´une faç on 

extraordinaire. « Il nous a présenté une ani malité inno mbrable et 

inquiétante. » 53 Mais au contraire, certaines fables, où figurent l es 

animaux,  Doré a transposé dans ĺunivers hum ain (p . e. La Cigale et La 

Fourmi). 

 

54 

 

D oré a bien reflété son siècle et nous pouvons re ma rquer dans ses 

dessins beaucoup de traits ro mantiques co m m e la mor t, la nuit ou le 

                                                 
52 DESPRÈS, Armand, Les éditions illustrées des Fables de La Fontaine, Paris, 1892, p. 61 
53 BARED, Robert, La Fontaine, Paris, Seuil, 1995, p. 232 
54 Illustration de Doré pour La Cigale et la Fourmi 
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forêt. Ses illustrations ont for mé un nouveau point  de vue sur les Fables 

de La Fontaine. 

 

 

 

E n so m me, nous avons décrit ĺévolution de ĺillust ration 

généralement et après nous nous so m mes consacrés au x illustrations des 

différentes éditions françaises dans lesquelles cha que fable est 

acco mpagnée de sa propre illustration. Et nous avon s choisi les 

illustrateurs des Fables principales en ajoutant ĺun de leurs dessins. 

N ous so m mes ainsi prêts à nous consacrer au côté pr atique de 

cette problé matique. 
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V.     Les éditions tchèques des Fables de La Fontaine  
 
 Jusqu´à présent, nous nous so m mes consacrés à Jean  de La 

Fontaine, nous avons décrit son œuvre et sa vie, no us avons analysé 

successive ment les éditions particulières des Fables et enfin, nous nous 

so m mes consacrés à ĺillustration du texte en génér ale et nous avons 

présenté les illustrateurs des Fables les plus intéressants et nous avons 

décrit leurs illustrations. 

 D ans cette partie de notre mé m oire, nous allons no us concentrer 

sur le thè me principal, sur les éditions tchèques d es Fables de La 

Fontaine. Au début, nous allons décrire toutes les éditions parues et nous 

allons les classer en sous-groupes selon la présenc e des illustrations. 

E nsuite, nous allons essayer de décrire les illustr ations et de les mettre en 

valeur. 

 Tout d́ abord, nous présentons la liste des édition s, que nous 

avons for mée selon la recherche bibliographique fai tes à Jihočeská vědecká 

knihovna [Bibliothèque scientifique de Bohê me du Sud] et pa r Pražská 

městská knihovna [Bibliothèque Municipale de Prague]. 

 La liste co mprend quatorze éditions tchèques des Fables de La 

Fontaine. Malheureusem ent, nous n´avons pas réussi à trouver toutes les 

éditions. Il śagit des volu mes anciens qui mê me ś ils se trouvent dans les 

catalogues des bibliothèques, ils ne sont pas dispo nibles. 

 M aintenant, nous allons vous présenter les édition s 

chronologique ment. En 1876, ĺéditeur Jaroslav Posp íšil a publié les 

fables de La Fontaine sous le titre Bajky Lafonténovy. J. F. Kubeš les a 

publiées en 1888 sous le titre Bajky Lafontainovy I. díl. Au 20 ème siècle, les 

Fables de La Fontaine sont parues sous le titre Bájky Lafontaineovy en 1928 

auprès de ĺéditeur Čeněk Se merád et dans la mê me année, ĺédition 

A ventinu m a publié les fables sous le titre le plus  simple Bajky. Toutes les 

autres éditions des Fables de La Fontaine à partir de ce volu me sont du 

m ê me titre à ĺexception d´un to me qui est no m mé Bajky pro caparty et 
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qui a été publié en 1949. Les autres éditions intit ulées Bajky sont parues 

en 1941 chez ĺéditeur František Strnad, en 1959 da ns la maison 

d´édition Státní nakladatelství krásné literatury, hudby a umĕní [La maison 

d’édition nationale des belles lettres, musique et arts], en 1979 dans la 

m aison d´édition Mladá Fronta, en 1983 dans ĺ Odeon, en 1994 dans la 

Litera et ĺ Aventinum, en 2000 dans la Brio et dans la maison d´édition 

Knižní Expres et la dernière édition est parue dans la maison d´ édition 

Junior en 2001. 

 N ous avons égale ment établi une liste des traducti ons tchèques 

pour les Fables de La Fontaine. La liste co mprend dix traductions, dont 

seulement une est co m plète. Il śagit de la traduct ion de Gustav Francl 

qui a traduit trois éditions au total. Les autres t raducteurs importants 

sont Ji ří Pelán et Bohuslav Reynek. Chacun d éntre eux a tr aduit deux 

éditions. Les autres traducteurs ont plutôt adapté le texte à la for m e 

graphique où au cha m p des lecteurs ciblé et leur tr aduction des Fables 

n´est pas si étendue. 

 D ans la partie suivante de notre mé m oire, nous all ons nous 

consacrer à chaque édition en particulier et nous a llons les diviser en 

deux parties principales, en éditions illustrées et  éditions non-illustrées 

étant donné que les éditions illustrées vont représ enter la base de notre 

travail. 
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1.       Les éditions tchèques des Fables de La Fontaine illustrées 
 

 Il existe dix éditions illustrées des Fables de La Fontaine et pour 

que la liste soit bien claire, nous décrivons en pr e mier lieu séparé ment les 

éditions principale ment destinées aux enfants. 

  

1.1 Les éditions tchèques des Fables de La Fontaine 

illustrées et destinées essentiellement aux enfants 

Il śagit des éditions qui sont principale m ent dest inées aux 

enfants. Les fables y sont choisies, il ne śagit j amais des versions 

co mplètes et le texte doit correspondre à la form e graphique ce que nous 

allons voir plus tard dans ce chapitre. La traducti on pour ces éditions en 

m ajorité ne correspond pas vraiment aux intentions originales de ĺauteur 

et les illustrations ne sont pas intéressantes pour  le but de notre mé m oire 

parce quíl śagit des illustrations descriptives q ui montrent en réalité ce 

qui se passe dans le texte. 

 

Tout d́ abord, nous allons décrire la parution Bajky qui a été 

publiée à Prague en 1994 dans la maison d’édition Aventinum. C´était Jan 

K ašpar qui a adapté le texte aux enfants les plus p etits. Les illustrations 

de Zde ňka Krej čová ont tendance à śapprocher expressive ment des 

enfants de ĺâge inférieur. Le for mat du livre est grand (A4) et les pages 

ne sont pas nu mérotées. 

Il faut mentionner aussi le fait que cette édition a été publiée en 

deux versions (tchèque et française) et la français e est parue la pre mière 

et par cette raison non seulement le texte mais tou te la version tchèque 

devait adapter à ĺoriginale française. 

L’auteur de texte qui nous a co m m uniqué disait qúi l devait 

adapter de tous les m atériaux traductionnels dispon ibles à la form e 

graphique de la version française. Les matériaux ac cessibles pour la 

traduction n’étaient que la prose et Jan Kašpar dev ait approprier tout le 
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texte au millimètre de la version française. L’adap tation est écrite en vers, 

m ais elle n’est pas rimée et ce sont plutôt des ill ustrations qui for ment 

toute la fable. La maison d´édition a choisi quaran te-six fables destinées 

surtout co m me une moralité pour les enfants qui est  toujours accentuée 

dans le paragraphe particulier à la fin de chaque f able.  

Les illustrations de Zdenka Krej čová sont toutes coloriées et elles 

sont les éléments principaux du livre. Elles sont a rrangées 

traditionnellement – la conception est plus descrip tive et de l’action. 

L’illustration est intégrée carré ment dans le texte  en deux pages, ça veut 

dire qui est plus proche au ouvrage littéraire (l’a uteur suit le texte qu´elle 

acco mpagne par une façon plastique). Cette concepti on est plus proche 

pour les enfants grâce à la suite de l’action, m ais  elle développe moins 

l’imagination enfantine. 

 

La deuxiè me parution Bajky pour ce chapitre est sortie en 1994 

dans la maison d’édition Litera à Prague. C’était Božena Šimková, qui a 

traduit ce livre en utilisant la traduction de Bed řich Pešek de l’année 

1873. La traductrice a choisi quatorze fables, qui sont toutes mises en 

vers. Elle a choisi plutôt les fables plus simples,  destinées aux enfants 

Le texte est muni par les illustrations reprises de  Gustave Doré. 

Ces illustrations sont en couleur. Il y a quatorze illustrations dans tout 

l’ouvrage, chacune est destinée pour une fable. Les  illustrations sont 

toujours placées devant ou au milieu de la fable. E lles sont insérées en 

toute la page et elles raniment le texte. Le caract ère extraordinaire de 

D oré consiste en transfor mation des personnages ani maux en hu mains, 

que nous pouvons voir dans la pre mière fable La Cigale et la Fourmi et 

dans la dernière Le Renard et les Vignes.  

 

 La dernière édition Bajky de ce chapitre que nous allons de décrire 

est sortie en 2001 à Ří čany u Prahy dans la m aison d´édition Junior. Il 
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s’agit de l’acquisition des droits d’auteurs pour l ’édition des Fables de la 

m aison d’édition Hemma. Veronika Volhejnová était ĺauteur du texte et 

elle ĺa adapté surtout pour les petits enfants de six ans et plus.  

 Le texte des fables est co mposé en prose et à la f in de la chaque 

fable il y a une moralité qui for me un autre paragr aphe co m me dans 

ĺédition de Božena Šimková. Pour écrire cette m ora lité ĺauteur a utilisé 

le type de police différent. Dans ĺédition, il y a  trente-six fables choisies 

dans ĺédition et à la dernière page ĺauteur a bri ève ment décrit la vie et le 

renvoi de Jean de La Fontaine dans la for me proche à la perception des 

petits enfants. 

 N ous n´avons pas trouvé qui a fait les illustratio ns pour cet 

ouvrage parce que ce n´était pas mentionné dans le contrat de licence 

entre la maison d´édition Hemma et Junior avec laquelle nous avons 

co m m uniquée. Malgré tout nous avons rem arqué le sy m bole d´un 

illustrateur probable et son no m pourrait être G. Daimant. Ses 

illustrations sont ressem blantes de celles de Zde ňka Krej čová dans 

ĺédition précédante, elles expriment exacte m ent ce  que le texte fait 

connaître aux lecteurs. 

 

 D´après les recherches dans les bibliothèques, nou s avons 

constaté un fait qú ils existent encore deux éditio ns destinées 

principalement aux enfants, mais malheureusem ent no us ne les avons 

pas trouvées. Il śagit de la parution Bájky Lafontaineovy qui est sortie à 

Prague en 1928 auprès de ĺéditeur Čeněk Se m erád qui a aussi adapté ces 

fables en prose. L´ouvrage contient les images repr ises des éditions 

françaises de Gustave D oré. Ces images ne sont pas reparties dans le 

livre régulière ment et elles se trouvent dans les a nnexes à la fin du livre. 

La deuxiè me parution entitulée Bajky pro caparty est publiée à Brno en 

1949 dans la maison d é́dition Rovnost. C´était Old řich Syrovátka qui a 

adapté les fables selon Jean de La Fontaine pour le s plus petits. 
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L´ouvrage co mprend les illustrations de Jan Jan ča. Malheureuse ment 

nous n´avons pas réussi à trouver plus d́infor matio ns concernant ces 

ouvrages. 

 

 A près avoir décrit ces éditions, nous n´allons pas  nous y 

consacrer en détail parce qu´elles ne sont pas ĺin térêt principal de notre 

m é m oire. Ces éditions correspondent tout à fait ave c les définitions de la 

fable avant de Jean de La Fontaine – elle rem plissa it la fonction du 

m anuel scolaire et illustrait la moralité. 
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1.2 Les éditions tchèques des Fables de Jean de La Fontaine 

illustrées pour le vaste public 

 D ans ce chapitre, nous allons traiter des éditions  les plus 

importantes pour notre travail. D´abord, nous avons  esquissé toutes les 

éditions illustrées qui ne sont pas destinées princ ipale ment aux enfants et 

ensuite nous allons choisir les éditions dont les i llustrations nous allons 

analyser des points de vues différentes dans les ch apitres suivants. 

 D ans la description de chaque œuvre nous allons pr océder de la 

m ê me manière. Tout d ábord, nous allons mentionner les infor mations 

générales co m me le titre, ĺannée de la parution, l a maison d´édition qui a 

publié ces ouvrages. Ensuite, nous allons continuer  par les 

renseigne ments brefs portant sur le travail du trad ucteur et la façon 

co m ment il a stylisé sa traduction, quelle édition française lui a servi de 

source. Nous allons également distinguer śil śagi t des fables en vers ou 

en prose. Après, nous allons parler briève ment de l íllustrateur et de ses 

illustrations. Dans ce chapitre, nous allons nous c onsacrer plus aux 

illustrations des éditions que nous n´avons pas cho isies. Enfin, nous 

allons mentionner les infor mations techniques, ćes t-à-dire le for mat du 

livre ou le no mbre des pages. Dans cette partie, no us allons traiter des 

avant-propos et surtout des épilogues śils font pa rtie de ĺouvrage. 

  

La pre mière édition de ce chapitre Bajky a été paru en 1959 dans 

la maison d’édition Státní nakladatelství krásné literatury, hudby a umĕní [La 

m aison d’édition nationale des belles lettres, musi que et arts] à Prague.  

C´était Gustav Francl qui a traduit cet ouvrage et il ĺa mis en 

vers. En co mparaison avec ĺoriginal, il manque vin gt-trois fables de 

pre mière édition des Fables et quarante-trois de seconde. L’édition des 

 Fables, qui a été sortie de la maison d’édition Lévy en 1887 à Paris, sert 

pour Gustav Francl com m e la source principale.     
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Les illustrations sont dessinées par Zdenek Seydl, qui a aussi 

m o difié l’ouvrage du point de vue typographique. Sa  for me d’illustration 

est spécifique et non-interchangeable et nous allon s la décrire plus 

profondé ment dans les chapitres suivants.   

Le for mat du livre est grand grâce aux illustration s, mais le texte 

n’est qu’au milieu de la page. Le livre est co m posé  des quatre cent 

quarante et une page y co mprise la table des matièr es. A la fin de 

ĺouvrage il y a ĺépilogue écrit par Josef Kopal. D’abord, il mentionne 

des sources qui ont influencés Jean de La Fontaine,  ses intentions, sur 

quels sujets il mettait ĺaccent et au contraire le squels il a oubliés. Il relève 

sa vitalité, ses facultés narratives et descriptive s. Il aussi re marque sa 

m aîtrise de vers et le fait que Jean de La Fontaine  a intégré la fable dans 

un genre proche de la poésie.  

 

La deuxiè me parution Bajky a été publiée en 1979 dans la maison 

d’édition Mladá Fronta à Prague.  

Le traducteur Gustav Francl a utilisé l’original fr ançais Fables 

publié par la maison d’édition Lévy en 1887 à Paris. Gustav Francl a aussi 

écrit un épilogue. Il śagit de la pre mière édition  tchèque qui présente aux 

lecteurs tchèques la version co mplète des Fables. Elle contient douze 

livres avec une dédicace au début destiné à Monsieu r Dauphin.  

C’est Jaroslav Šerých qui a illustré cette édition et son dessin est 

aussi utilisé pour la couverture. Puisque nous avon s choisi les 

illustrations de cette édition pour la recherche pl us détaillée, nous allons 

donc nous consacrer à ĺillustrateur et ses illustr ations plus loin.  

Le livre est édité en for mat A5 avec quatre cent vi ngt-quatre 

pages y co mpris la table des matières. Le livre con tient donc la dédicace, 

douze livres des Fables, l’explication des mots et l’épilogue du traducteu r. 

D ans cet épilogue, G ustav Francl a exalté l’ouvrage  de Jean de La 

Fontaine. Il décrit sa vie et les situations qui ĺ ont a mené jusqu’à 
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l’écriture des Fables. Il m entionne les sources des Fables desquelles La 

Fontaine s’inspirait et encore l’ambition et le co m bat d’opinions à la 

C our de Louis XIV. Il a souligné que Jean de La Fon taine avait créé une 

vraie image de cette époque-là. 

 

U ne autre parution Bajky est sortie en 1983 à Prague dans la 

m aison d’édition Odeon.  

C’est Ji ří Pelán qui a choisi et traduit les fables de ce vo lu me. Il 

s’est inspiré par l’original français Fables édité par René Groos ( Œ uvres 

co mplètes I., Bibliothèque de la Pléiade, Gallimard, Paris, 1968). Il n’a 

choisi que soixante fables et il a respecté la chro nologie des livres des 

Fables, mais les fables dans les livres particuliers ne c orrespondent pas à 

l’ordre des éditions originales (par exe mple cet ou vrage co m mence par la 

fable le Corbeau et le Renard, et la fable le Cigale et la Fourmi est placée 

derrière elle). 

D ans la préface du livre Ji ří Pelán a utilisé la parole de Jean de La 

Fontaine, qui était destinée à la pre mière édition des Fables. Dans le reste 

de préface Ji ří Pelán souligne des mérites du fabuliste célèbre e t 

m entionne que ses fables restent im m ortelles.  

C’est Jean Effel, illustrateur français, qui a illu stré cette édition. 

N ous allons nous consacrer à ses illustrations en d étail dans les chapitres 

suivants. 

A la fin du livre, il y a un épilogue en douze page s qui s’appelle 

Svět La Fontainových Bajek [Le monde des Fables de La Fontaine] et c’est 

A ntonín Zatloukal qui l’a rédigé. Il a co m m encé par  la phrase de La 

Fontaine : « La variabilité, c’est ma devise » 55 qui a bien présenté son 

ouvrage ainsi que sa vie. Il faisait re marquer auss i son caractère 

indépendant dans tous les do maines de la vie, qu’il  avait reconnu 

beaucoup de milieux qui étaient une som m e estimable  de ses 

                                                 
55 DE LA FONTAINE, Jean, Bajky (Svět La Fontainových Bajek), Praha, Odeon, 1983, p. 
169 
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expériences. Il mentionnait aussi une autre devise de La Fontaine : « Mon 

imitation n’est jamais servile. » 56 Il faisait aussi des re marques sur les 

genres que La Fontaine avait reportés d́ une m anière  artistique dans le 

genre de la fable. Il co m mé m orait que c’était La Fo ntaine qui s’était 

décidé pour la fable dans l’époque où ce n’était qu e les morales pour des 

enfants et faisait des fables un ouvrage qui n’est ni scolaire ni facile, et les 

lecteurs le reprennent volontiers. La Fontaine béné ficiait de l’ambiguïté 

et les Fables sont pour lui : « La large co médie, dont la scène e st le monde 

entier. » 57 

A ntonín Zatloukal a précisé que Jean de La Fontaine  s’efforçait 

de tenir co mpte de toutes les classes dans la socié té de ce te mps-là, 

surtout de menu peuple et au contraire des habitude s s’est peu consacré 

du roi et plutôt lui critiquait avec l’habilité. Et  encore, qu’il n’a pas oublié 

de critiquer les juges, les avocats, etc. par les f ables satiriques. L’auteur 

d’épilogue n’oublie pas de rappeler les re montrance s des poètes ou 

philosophes suivants en ce qui concerne la morale, laquelle il avait oublié 

dans ses fables. Antonín Zatloukal s’efforce d’expl iquer que Jean de La 

Fontaine dans les morales visait plutôt à ĺarrange ment ou à la prudence. 

D ans les autres parties de l’épilogue, l’auteur s’e st occupé des 

styles dra matiques de Jean de La Fontaine ou de sa maîtrise dans le 

do maine de la langue et de la poésie. 

 

L´avant-dernière parution Bajky est sortie en 2000 dans la maison 

d’édition Brio, et un an après, elle est parue en version françai se dans la 

m aison d’édition Gründ à Paris. 

 Pour la troisième fois on utilise la traduction de s Fables de Gustav 

Francl. Et pour la deuxiè me fois il s’agit d’une éd ition co mplète. 

                                                 
56 DE LA FONTAINE, Jean, Bajky (Svět La Fontainových Bajek), Praha, Odeon, 1983, p. 
169 
57 Ibid., p. 171 
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C´était Adolf Born qui a illustré cet ouvrage et vu e quíl śagit de 

la dernière édition dont nous allons traiter dans n otre analyse, nous 

n´allons pas nous occuper du côté plastique dans le  chapitre présent. 

La publication réunit deux cent quarante-quatre fab les en gros 

for mat 210 × 295 m m et avec cinq cent quatre-vingt- six pages y co mpris 

la table des matières. L’œuvre est accessible pour tous les types des 

lecteurs, des les plus petits aux lecteurs les plus  expérimentés.  

Il s’agit incontestablement d’une édition des Fables de la Fontaine, 

qui a été publiée avec un grand succès. Cette publi cation a reçu le 

troisième prix au onzièm e Marché de livres d’auto mn e à Havlí čkův Brod 

et elle avait réussi égalem ent à ĺétranger. 

 

La dernière parution destinée pour le vaste public est publiée en 

2000 à Ostrava dans la m aison d´édition Knižní Expres. C´était Ji ří Pelán 

qui avait traduit cet ouvrage et les rédacteurs de ĺédition avaient choisi 

soixante fables. La traduction respecte ĺarrange me nt original des livres 

de la pre mière édition française. 

L´ouvrage est paru dans le petit for mat 102 x 145 m m de deux 

cent cinquante-six pages et sa reliure est faite de  la mê me façon co m m e 

celle des Fables d́ Ivan A ndreïévitch Krylov et d´Ésope. C´est-à-dire  dans 

ĺimitation du cuir en couleur brune avec la police  et les orne ments dorés 

sur la reliure. 

N ous classons cette œuvre par mi les éditions illust rées, mais elle ne śagit 

pas des illustrations au sens propre. Chaque livre des Fables est orné des 

m otifs de fleurs pareils, chaque fable co m m ence par  une lettrine 

acco mpagnée des lignes courbées qui rappellent des fioritures. Toutes les 

pages de ĺouvrage sont ornées grâce à ĺutilisatio n des motifs de fleurs à 

chaque côté du nu méro des pages particulières. En o utre, derrière 

presque chaque fable, nous trouvons une image en no ir et blanc qui  

devrait servir d́ une illustration. Elle ń est pas t rop détaillée, il śagit 
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plutôt d́ une image simple, il est mê me possible qu´ elle soit effectuée par 

un cachet. 
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2.       Les éditions tchèques des Fables de La Fontaine non-
illustrées 
  

 Il śagit des quatre volum es, qui sont en principe  plus anciens que 

les autres. Ce sont les parutions Bajky Lafonténovy, Bajky Lafontainovy I. díl 

et deux éditions sous le titre Bajky, ĺune a été publiée en 1928 et ĺautre 

en 1941 et ćest Bohuslav Reynek qui a traduit tout es les deux. 

 Le livre Bajky Lafonténovy est publié à Prague en 1876 auprès de 

ĺéditeur Jaroslav Pospíšil dans ĺédition Zábavy pro mládež [Les loisirs 

pour les jeunes]. Le traducteur E mil Her mann a choi si certain no m bre 

des fables et pour les lecteurs d́ aujourd́ hui la la ngue est plutôt 

archaïque. E mil Her mann a mis les fables en prose a vec la morale à la fin 

de chaque fable. Le typographe pour cette édition é tait J. Otto à Prague. 

Il śagit d́ un livre de petit for mat en reliure for te, de quatre-vingt-deux 

pages avec soixante-quatorze fables qui ne correspo ndent avec la 

conception principale de Jean de La Fontaine. 

 Le volu me Bajky Lafontainovy I. díl est paru en 1888 à T řebí č 

auprès de ĺéditeur J. F. Kubeš. C´est Vilém  Šálek,  qui a présenté 

certaines fables à la jeunesse tchèque. Malheureuse ment, ćest une des 

éditions que nous ńavons pas réussi à trouver. 

 U ne parution sous le titre Bajky a été publiée en 1928 à Prague 

auprès ĺéditeur Dr. Ot. Štorch- Marien dans ĺéditi on Aventinum. 

Bohuslav Reynek a traduit ce livre et il śagit de la deuxiè me édition que 

nous ń avons pas trouver. 

 La dernière édition de ce chapitre sous le titre Bajky a été publiée 

en 1941 à Prague auprès de ĺéditeur Fr. Strnad à K rálovské Vinohrady. 

La traduction est procurée de nouveau par Bohuslav Reynek. Il śagit 

d´une traduction réussie co m me nous avons m entionné  au début de ce 

chapitre. Le livre ń est pas illustré, toutefois su r la couverture il y a un 

vieux renard représentant un berger. 
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 N ous avons mentionné ces éditions seulem ent pour m ieux 

résu mer ĺense mble des versions tchèques des Fables de Jean de La 

Fontaine, néan moins ces volu mes non-illustrées ne c orrespondent pas au 

but de notre travail et donc nous ńallons plus nou s en préoccuper. 
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3.       Les illustrateurs des éditions tchèques des Fables de Jean de 
La Fontaine 
 

N ous avons décrit toutes les éditions illustrées, n éan moins pour 

les buts de notre travail nous avons choisi quatre éditions les plus 

importantes et intéressantes. Il śagit des édition s illustrées par Zdenek 

Seydl, Jaroslav Šerých, Jean Effel et Adolf Born, c o m me nous allons voir 

dans le chapitre présent.  

D ans ce chapitre nous allons donc briève m ent présen ter les 

illustrateurs des quatre éditions tchèques choisies . Dans la plupart des 

cas, il śagit des illustrateurs tchèques toutefois  une édition contient les 

illustrations d´un illustrateur et caricaturiste fr ançais célèbre Jean Effel. 

N ous le classons dans ce chapitre grâce à ses illus trations réussies d´une 

de nos éditions tchèques. Nous allons décrire les c aractéristiques et les 

traits typiques des illustrateurs selon ĺordre chr onologique de la parution 

des éditions. 

N ous avons choisi ces quatre illustrateurs essentie llement parce 

quíls ne se limitent à la description pure du text e littéraire. Grâce à leurs 

illustrations, ils donnent aux Fables leur cachet personnel. Si nous 

co mparons les éditions dessinées essentiellement au x enfants, elles sont 

toutes les mê mes du point de vue iconographique tan dis que les quatre 

éditions choisies dé montrent ĺillustration com m e l ínterprétation du 

texte. Certes, cette interprétation consiste en per ception personnelle de 

ĺillustrateur particulier, néan moins, elle corresp ond égale ment à 

ĺintention originale de Jean de La Fontaine. 

 Étant donné que nous ne so m mes pas spécialistes, n ous allons 

traiter des illustrations et de la manière de dessi ner de la façon 

superficielle. Nous allons nous aider des conseils des professeurs du 

D éparte ment de ĺéducation plastique et de la litté rature spécialisée de la 

Faculté de Pédagogie à ĺ Université de la Bohê me du  Sud à České 
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Budějovice. Nous n´allons pas mentionner la vie des ill ustrateurs parce 

que ce ńest pas fonctionnel pour le but de notre t ravail. 

 C o m mençons donc par la pre mière édition tchèques d ont les 

illustrations ont été faites par Zdenek Seydl. 

 

3.1 Les illustrations de Zdenek Seydl (1916-1978) 

 Ce dessinateur, graphiste, illustrateur et le créa teur des films 

d´animation était le directeur artistique de la mai son d´édition 

Českoslovesnký spisovatel [Écrivain tchécoslovaque]. Il a re mporté de 

no m breux prix pour son travail d́illustrateur.  

 Toute son activité plastique était marquée par le caractère 

révélateur. Il a essayé d íntroduire de nouvelles m éthodes, nouveaux 

élé ments et principes dans les do maines avec lesque ls il a travaillé. Quant 

aux livres destinés aux adultes, il préférait acco m pagner par ses 

illustrations les livres hu m oristiques qui lui perm ettaient de développer 

son optimis me personnel et le style graphique. Et c ´était juste ment son 

style graphique qui contenait très souvent des trai ts géo métriques des 

orne ments. Il śest orienté vers ĺutilisation des détails et ses illustrations 

étaient du caractère découpé. Mê me si les publicati ons spécialisées au 

do maine de ĺillustration 58 disent que d´habitude, cet illustrateur 

e mployait dans ses dessins les couleurs vives, dans  ĺédition présente ses 

illustrations sont faites en noir et blanc.  

Z denek Seydl ne voulait pas se limiter dans ĺillus tration de ce que 

le texte représente et il a profité de son droit d´ artiste pour dessiner les 

variations et les imaginations que ĺ œuvre littérai re évoque. Il śefforçait 

de libérer ĺillustration contrairement au vieux pr incipe de seule ment 

interpréter le texte. Il suivait la libération dans  ĺillustration qui menait au 

plus grand équilibre entre les mots et les moyens p lastiques dans ĺeffet 

du livre sur le lecteur.  

                                                 
58 STEHLÍKOVÁ, Blanka, Ilustrace, Praha, Odeon, 1984, p. 24 
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Z denek Seydl avait aussi ĺintérêt pour le monde de s animaux ce 

qui śest manifesté juste ment dans ses illustration s pour les Fables de La 

Fontaine ou de Bidpaï. 

 

3.2 Les illustrations de Jaroslav Šerých 

Cet auteur (né en 1928) des illustrations de la deu xiè me édition 

choisie appartient à nos plus grands dessinateurs, graphistes et 

illustrateurs. Sa création díllustration a été app réciée sur le cha m p 

do mestique et international. 

Ses illustrations se relient étroitement à sa libre  création graphique 

et picturale. Elles sont pleines d́imagination et i l se dirige plutôt à 

ĺintérieur hu main qu´à ses sens. Les illustrations  aident les lecteurs, elles 

posent les questions au lieu de leur répondre. A u d ébut de sa carrière,  

évide m ment grâce à son aptitude imaginative, il a a cco mpagné par ses 

illustrations plutôt les textes poétiques. Mais Jar oslav Šerých ne préférait 

jamais la liaison díllustration avec les principes  de la libre création au 

détriment de la relation du texte littéraire. 

E n outre la poésie, il se consacre à la littérature  pour les enfants, 

aux contes de fées et aussi aux contes de fées exot iques. 

Pendant toute sa carrière dans les ouvrages pour le s enfants, il 

n íncline jamais aux expressions de conso m mation da ns son 

dé monstration. 

 

3.3 Les illustrations de Jean Effel 

Le vrai no m de ce dessinateur, hu moriste et caricat uriste français, 

créateur du film célèbre Création du monde, était François Lejeune (1908-

1982). Son pseudony m e Effel est fait à partir de se s initiales F. L. Il a 

présidé ĺ Association France-Tchécoslovaquie pendan t des années et il a 

souvent visité La Tchécoslovaquie qui était aussi s on pre mier pays 

étranger où il a réalisé une exposition de ses œuvr es. 
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Grâce à son style optimiste et sy mpathique, il est devenu célèbre 

dans toute la France. Il mê me disait qúil était pl utôt le journaliste. Il 

réalisait des posters et écrivait des pa mphlets. 

 

3.4 Les illustrations d´Adolf Born (né en 1930) 

Le dessinateur, graphiste, illustrateur et ĺanimat eur de no m breux 

films surtout pour les enfants dont la création pla stique est vraiment 

vaste a obtenu un grand no m bre des prix non seule me nt pour ses film s 

m ais aussi pour ses illustrations littéraires. 

D ès le début de son travail d́illustration, il śes t préoccupé d´un 

grand éventail des auteurs et des genres qui étaien t jusqu´alors à ĺécart 

de ĺintérêt des illustrateurs. En effet, il souhai tait ĺégalité des genres du 

point de vue plastique. Il a large ment contribué à la co mpréhension du 

caractère spécifique de ces œuvres parce que ces ou vrages exigeaient une 

solution plastique adéquate. C´était surtout la sor te de littérature qui 

prenait sa source dans la réalité et dont ĺillustr ation était donc objective 

qui lui a donné assez d́ espace et de sa mise en val eur accentuant son rôle 

d ínterprète d́ une œuvre littéraire. Dans ĺinterpr étation des textes, il a 

respecté ĺ œuvre littéraire co m me une source d ínsp iration et de cette 

façon, ĺillustration devait multiplier le vécu du lecteur. 

D ans sa création des illustrations littéraires, il utilise des procédés 

plastiques qui sont étroitement liés à son travail dans la libre graphique, 

dessins hu moristiques et films d´animation. Il en a  enrichi presque tout 

son travail d́illustrateur. Il y e mploie ĺobjectiv ité et surtout ĺhu m our du 

grotesque à la satire. Ses procédés plastiques sont  plus expérimentaux 

dans la littérature pour les enfants contrairem ent à son style un peu 

classique dans la littérature destinée aux adultes.  

  

 A près avoir briève ment présenté les illustrateurs des éditions 

tchèques choisies et de leurs traits typiques dans ĺillustration, nous 
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so m mes prêts à aborder le travail essentiel de ce m é m oire, ćest-à-dire 

ĺanalyse propre des illustrations. 
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4.       Les illustrations des éditions tchèques des Fables de Jean de 
La Fontaine  
 

N ous avons décrit les illustrateurs des éditions tc hèques choisies 

des Fables de Jean de La Fontaine. Et maintenant nous pouvons  procéder 

à la description et ĺanalyse des illustrations dan s ces éditions. Tout 

d´abord nous allons esquisser ĺoriginalité de ces illustrations et si elles 

correspondent à ĺintention de Jean de La Fontaine.  Ensuite, nous allons 

regarder le côté réceptif des images, ćest-à-dire co m ment les illustrateurs 

adaptaient leurs travaux à ĺépoque dans laquelle i ls créaient le côté 

plastique des Fables. Et enfin, nous allons traiter des illustrations d ans les 

éditions particulières.  

 

4.1 L´intention originale de l´auteur 

A u début, nous rappelons ĺintention originale des pre mières 

éditions des Fables de La Fontaine.  

Le but principal de La Fontaine était de bénéficier  de ĺambiguïté 

de la situation et de ses personnages. Il pouvait a insi jouer avec ces faits 

et grâce à ĺutilisation du monde des animaux il ex primait ses opinions 

sur de no m breux problè mes, nota m ment dans les quest ions sociales et 

politiques auxquelles il a adressé non seule ment un e fable, d́ une façon 

beaucoup plus courageuse que ĺon pouvait faire dan s d´autres genres 

littéraires. Ĺ allégorie représentée par les animau x lui per met de décrire et 

de critiquer aussi la couche sociale la plus haute et le roi mê me. Ses 

animaux parlent, doivent manger, aiment, haïssent, luttent et se 

co mportent co m me les gens, ils souffrent de faim, d e soif et de peur. Ils 

deviennent ainsi représentants des passions et des traits de caractère. La 

Fontaine a esquissé d́ une manière appropriée le pro fil des animaux, 

leurs gestes, leur marche, il leur a accordé des no ms, des grades et des 
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titres. Le lecteur rencontre ainsi « Monsieur du Co rbeau » 59, « Maître 

Renard » 60, « Sire » 61 et « Votre Majesté » 62, ces deux dernières 

appellations ont été utilisées par un Agneau qui ś est adressé de cette 

m anière à un Loup. La plupart des illustrateurs don t nous venons de 

parler ont créé les personnages tels que ĺauteur l es a décrits, ćest-à-dire 

que les animaux portent des vête ments et ont des ex pressions co m me les 

gens. Nous allons observer ce fait plus loin, dans ĺanalyse des éditions 

particulières. 

C o m me nous pouvons voir dans le titre de la pre mièr e édition 

française ( Fables choisies et mises en vers par M. de La Fontaine), La Fontaine a 

choisi les fables et il les a égale ment mises en ve rs. Dans tous les livres 

des Fables, il a respecté cette for me.  Líntention originale de ĺauteur, en 

ce qui concerne la com p osition du texte et sa versi fication sont très 

variées. Il e mploie toutes les sortes des rimes et des vers divers. Les 

traducteurs tchèques des éditions que nous avons ch oisies ont essayé de 

garder cette variété des procédés littéraires. Tout efois, nous n´allons pas 

traiter de cette problé m atique, parce qu´elle ń est  pas importante pour le 

but de notre mé moire.  

D ans les éditions originales des Fables chaque fable était 

acco mpagnée d´une gravure ou illustration généralem ent qui śétendait 

sur la mi-page et elle servait d́introduction pour la fable. Líllustration a 

évolué dans le temps, pour illustrer ces changem ent s prenons ĺexe mp le 

des gravures de Chauveau, de Grandville et les illu strations actuelles. Les 

gravures de Chauveau représentaient ĺintention de La Fontaine avec ses 

détails les plus fins. Pour bien montrer son sens d e détails nous pouvons 

nous servir par exe mple de son illustration pour La Laitière et le Pot au lait 

                                                 
59Fables, contes et nouvelles, éd. J.-P. Collinet, Gallimard, « Bibliothèque de la Pléiade », 
Paris, 1991, p. 32  
60 Ibid. 
61 Ibid., p. 44 
62 Ibid. 
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(Livre VII, Fable 10). 63 D ans ĺillustration de Chauveau, nous pouvons 

observer tous les détails importants : nous pouvons  voir dans son visage 

qu´elle rêvait de quelque chose et il est clair qú elle portait son pot de lait 

sur la tête, il venait de to mber et le lait śest r épandu par terre. Tandis 

que la gravure pour la m ê me fable faite par Grandvi lle 64 nous montre 

plutôt la conséquence de sa rêverie : le lait répan du par terre et son 

visage surpris et un peu fâché. Quand nous regardon s ĺillustration 

actuelle d́ Adolf Born 65, nous ne savons pas ce qui se passe dans la fable,  

nous ne voyons que la tête de la laitière avec le p ot de lait qui est en train 

de se répandre et encore les objets de sa rêverie :  une poule et un 

cochon. En so m me, chacun des illustrateurs a sa pro pre manière de 

représenter graphique m ent ses idées et surtout les idées de Jean de La 

Fontaine co m m uniquées par les fables. 

 

4.2 La réception des Fables de La Fontaine 

Les Fables de La Fontaine, co m me tous les ouvrages littéraire s, 

ont évolué dans le te m ps et dans ĺespace où ils ét aient publiés ce qui se 

passait également avec leurs illustrations. 

Les pre mières fables illustrées ont parues dans not re pays en 

1959, ćest-à-dire dans ĺère co m m uniste qui ń a pa s vraiment marquée la 

conception des illustrations. La seule chose rem arq uable pouvait être le 

fait que les illustrations sont en noir en blanc ce  qui pourrait 

éventuellement évoquer des sentiments pessimistes. D´autant plus quíl 

śagissait des illustrations de Zdenek Seydl qui d́ habitude utilisait des 

couleurs vives dans ces dessins.  

L ínfluence de ĺépoque n´est pas donc si marquante  qu´en 

France où nous pouvons citer les illustrations de G randville qui illustrait 
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les Fables sous ĺinfluence des événe ments du 19 ème siècle avec 

ĺinclination idéologique ou satirique. 

U ne autre édition illustrée des Fables qui a parue en 

Tchécoslovaquie en 1979 est marquée par les illustr ations poétiques de 

Jaroslav Šerých qui ń étaient pas si explicites que  les  illustrations de 

ĺédition précédente. La traduction pour cette édit ion est la mê me que 

pour ĺédition précédente donc il ń y a pas la diff érence dans la 

co mposition du texte. Il śagit d́ une pre mière édit ion co m plète en 

ancienne Tchécoslovaquie et les éditeurs tiraient d e la philosophie de La 

Fontaine, qui avait profité de ĺexpérience milléna ire du peuple qui 

utilisait ĺintelligence dans la lutte contre la ty rannie. De cette façon, les 

Fables de La Fontaine pouvaient être proches au lecteur d e cette époque-

là. 

L´édition suivante que nous avons choisi est celle qui est illustrée 

par Jean Effel. L´ouvrage n´a pas été co mplète ment traduit, donc le 

traducteur a choisi seule ment quelques fables. Lím portance de la 

réception est ajoutée par la présence des illustrat ions de cet artiste 

français. Le livre a été publié en 1983, ćest-à-di re après la mort de Jean 

Effel qui était à cette époque-là déjà bien connu a uprès du public 

tchècoslovaque non seulement grâce à son film Création du Monde. 

N otre dernière édition des Fables a été publié réce m ment, en 

2000, et il śagit d́ une traduction co mplète. Il ś agit incontestable ment 

d´une édition de La Fontaine qui a été publiée avec  un grand succès. 

C o m me nous ĺavons déjà mentionné plus haut, les il lustrations 

effectuées par Adolf Born ont été ré munérées en 200 3 par l’Ordre des 

belles lettres et de la littérature – évaluation d’honneur du gouverne ment 

français pour la contribution dans le do maine des a rts et de la culture. 

A dolf Born ne l’a pas obtenu seule ment pour la muta tion des Fables de 

La Fontaine en versions tchèque, française et alle m ande, mais aussi pour 

les illustrations des Trois Mousquetaires de Du m as. Cette édition fabuliste 
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n’avait pas de succès seule ment en République Tchèq ue, mais aussi en 

France où la version française est devenue ĺun des  cinq livres les plus 

vendus. 

 

4.3 L´analyse des illustrations dans les éditions tchèques 

choisies 

D ans ce sous-chapitre nous allons procéder à ĺanal yse propre des 

illustrations des quatre éditions tchèques choisies . Nous allons essayer de 

saisir en quoi consiste ĺoriginalité de ces éditio ns et si la for me plastique 

correspond à ĺintention et conception originales d e Jean de La Fontaine.  

 N otre analyse va être introduite par ĺintention d e Jean de La 

Fontaine concernant la répartition des images, le n o m bre des illustrations 

présentes dans chaque publication, leur grandeur, c ést-à-dire co m bien 

d´espace occupent-elles sur une page éventuellement  sur co m bien de 

pages śétandent-elles, et si les illustrations acc o m pagnent chaque fable. 

E nsuite, nous allons m entionner les traits typiques  des illustrateurs qui 

nous pouvons observer dans les éditions choisies. A près nous allons 

analyser co m ment ou si les illustrations sont color ées. Une autre partie 

de notre analyse va traiter de la question si les a nimaux dans les 

illustrations représentent les gens et la manière d ont ils sont dé montrés. 

E nfin, nous allons aborder la problé matique auquel public les éditions 

choisies sont destinées. 

 

4.3.1 Les illustrations de Zdenek Seydl  

C oncernant la répartition des images dans le livre,  les illustrations 

de Zdenek Seydl ne correspondent pas aux pre mières illustrations des 

Fables, ćest-à-dire à celles qui étaient créées par Fran çois Chauveau. Les 

illustrations qui introduisent chacun des douze liv res sont représentées 

par les animaux habillés co m me les gens. Nous n´avo ns pas trouvé de 

logique entre le choix d´un animal pour ĺintroduct ion d´un tel livre. 
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N ous pouvons prendre ĺexe mple du pre mier livre qui  est introduit par le 

dessin d́ une souris néan m oins dans le pre mier livre  entier, aucune fable 

ne parle principalement de cet animal. Selon toute apparence, les 

animaux sont choisis d́après ĺenvie de leur créate ur.  

E n tête de l’ouvrage, il y a un grand dessin de Lou is XI V. Dans 

tous les livres des Fables, il y a deux, trois ou quatre illustrations qui 

précèdent, suivent ou se trouvent au milieu de la f able pour laquelle elles 

sont destinées. Dans tout l’ouvrage il y a trente e t une illustrations 

insérées dans deux pages, douze qui introduisent le s livres, Louis XIV 

dans toute la page et encore cinq petites au début et à la fin de volu me. 

Q uant aux traits typiques de Zdenek Seydl que nous pouvons 

observer dans ces illustrations, ĺélément le plus important est le détail 

dans toutes ses illustrations de cette édition. Ce détail est présent dans le 

vête ment mais aussi dans ĺexpression du visage. Le s personnages sont 

très bien lisibles, ćest-à-dire quíl est facile, seulement à partir des 

dessins, de deviner leurs sentiments – śils sont h eureux, tristes, en 

colère, śils ont peur, etc. Grâce à leurs position s et leur vête ment, nous 

pouvons aussi observer les différences sociales, la  supériorité et la 

subordonnance. Les personnages illustrés par  Z dene k Seydl sont grands 

ce qui est bon pour les enfants, mais les im ages en  général sont 

découpées et parfois ce découpage rend les illustra tions confuses : à 

cause des détailles, on ne peut pas bien distinguer  les traits élémentaires. 

Son point fort, c’est une conception des illustrati ons, qui est très 

originale et expressive m ent dessinée. L’auteur génè re un manuscrit non-

interchangeable de son travail d’illustration, reco nnaissable au pre mier 

coup d’œil. Il s’est inspiré du folklore et de la c réation populaire. 

Z denek Seydl a illustré ses images en noir et blanc  et de cette 

façon, nous pouvons dire que ces illustrations ne s ont pas principalement 

destinées aux enfants les plus petits qui apprécien t les couleurs vives et 

pour qui la quantité excessive des détails est diff icile à co mprendre. Il 
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re mplace la couleur par un travail de la ligne grap hique, par la variation 

des traits faibles et fortes et par la stylisation orne mentale et de cette 

façon nous croyons que cet ouvrage pourrait intéres ser plutôt les enfants 

de ĺâge scolaire, surtout les enfants de huit ans et plus parce quíls sont 

déjà capables de ś orienter mieux dans les détails et de distinguer entre 

les éléments importants et supplé mentaires, entre l es lignes principales et 

celles que ĺauteur utilise pour ses détails no mbre ux.  

  

4.3.2 Les illustrations de Jaroslav Šerých  

Les illustrations de Jaroslav Šerých ne corresponde nt pas à 

ĺintention originale des pre mières éditions des  Fables qui sont illustrées 

par François Chauveau. Il ń y a que douze illustrat ions dans ĺouvrage 

co mplète ment traduit, une illustration pour chacun des douze livres des 

Fables. Les illustrations sont mises en page entière touj ours à droite et 

elles sont insérées dans les livres où elles appart iennent néan moins elles 

n´acco mpagnent pas directe ment la fable représentée . Pour ses 

illustrations, il a choisi les fables moins connues , co m me par exe mple  Le 

Cygne et le Cuisinier ou L´Oiseau blessé d´une flèche.  

Jaroslav Šerých est un auteur re marquable et ses il lustrations sont 

très expressives et originales. Son expression est très lyrique et non-

descriptive. Il exprime plutôt l’ambiance générale de l’action que les 

situations concrètes m arquées dans l’image. Il atti re l’attention des 

lecteurs par les procédés imaginatifs et métaphoriq ues. 

Les illustrations sont en couleurs, dessinées par l a technique 

typique de Jaroslav Šerých. Nous pouvons y observer  les couleurs 

foncées nota m ment le vert foncé, le rouge et le noi r. Au pre mier regard, 

les illustrations agissent sur les lecteurs et leur s sens de manière un peu 

pessimiste ou dépressive ce qui est dû surtout aux couleurs. Certaines 

images sont voire drastiques ou violentes co m m e nou s pouvons le voir 
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dès les pre mières images où nous so m mes confrontés à des gouttes du 

sang. En plus de cela ces images sont réalisées en couleurs foncées.  

Les animaux ne sont pas représentés co m m e les perso nnages 

hu mains. Parfois, il ń est pas clair, au pre mier co up d´œil, de quel animal 

il śagit. Dans les illustrations avec les traits a nimaux, Jaroslav Šerých a 

mis ĺaccent sur les détails qui sont faits d́ une m anière excessive, co m m e 

par exe mple les dents du loup 66 ou le long cou du cygne.  

Les illustrations et ĺouvrage mê me de mandent une a pproche plus 

exigeante des lecteurs pour mieux saisir le style p oétique díllustration de 

Jaroslav Šerých. Pour cette raison ĺouvrage est de stiné plutôt au public 

plus perceptible qui est prêt à śimaginer quelque chose d́ autre sous une 

image propre de la fable et ne pas la prendre pour une version illustrée 

du texte. 

 

 

4.3.3 Les illustrations de Jean Effel  

Ses illustrations ne sont pas faites pour chaque fa ble de cette 

parution, donc Jean Effel lui-mê me n´a pas illustré  les Fables selon 

ĺintention originale de Jean de La Fontaine et Fra nçois Chauveau. 

L´ouvrage contient une illustration en tête de l’ou vrage et vingt-trois 

d´autres dans le texte dont chacune śétend sur une  page entière. Elles 

sont en majorité insérées après la fable pour laque lle elles sont destinées. 

Les animaux sont représentés co m me les personnages hu mains 

seulement avec la tête ani male. Ce qui est frappant  dans les illustrations 

de Jean Effel, ćest son expression du contraste so cial. Si nous regardons 

par exe mple la manière de ś habiller, il ĺa illust rée de la façon différente: 

il distingue entre les styles ca mpagnard et citadin  (par exe mple – les 

chaussures et ĺhabillement des souris dans la fabl e entitulée Le Rat de ville 
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et le Rat des champs ou La Mouche et la Fourmi). 67 Le pauvre est toujours 

illustré co m me un individu découragé, souffrant ou pieds nus 

contrairement au représentant de la haute couche so ciale qui avait 

toujours ĺair gai, strict, plein d́ assurances ou s imple ment il avait 

confiance en lui-mê m e. Et ainsi, Jean Effel a saisi  d́ une façon 

re marquable ĺintention de Jean de La Fontaine qui śest efforcé de 

signaler les différences sociales entre le groupe d es gens de la cour et le 

peuple. 

Les couleurs e mployées sont les traits typiques de Jean Effel. Il les 

utilise égale ment pour exprimer le contraste social e – les pauvres sont 

habillés en couleurs grises ou noires tandis que le s personnages de la 

classe sociale la plus haute ont les vête ments surt out en couleur rouge, 

ornés des éléments jaunes qui représentent ĺor et donc la richesse. Ce 

qui est attirant ćest que les personnages apparten ant à la couche sociale 

plus haute portent de jolis vête ments avec des déta ils en blanc co m m e 

par exe mple les manches, les plu mes d´oiseau sur le  chapeau, les cols de 

dentelle, etc. Cette couleur a pour le but de montr er la pureté et la 

nouveauté, donc la richesse de nouveau. 

Les illustrations sont destinées non seule ment aux enfants, mais 

aussi aux adultes qui apprécient le style du carica turiste français. 

N éan m oins, ĺouvrage doit plaire aux enfants parce que ĺillustrateur y 

e mploie beaucoup de couleurs vives. Les images sont  simples, ont ĺair 

a mical et surtout ne sont pas surchargées de détail s.   

D ans tous les cas, les animaux représentent les ho m mes, soit dans 

le co mporte ment ou dans la gesticulation et de ce p oint de vue, Jean 

Effel a rapproché cette édition à ĺintention origi nale de Jean de La 

Fontaine. 
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4.3.4 Les illustrations d́A dolf Born  

La dernière édition tchèque des Fables de Jean de La Fontaine que 

nous avons choisies se m anifeste co m me la plus réus sie. Il śagit d́ une 

version co mplète traduite de ĺoriginal français, m ais les illustrations 

n´acco mpagnent pas chaque fable co m me dans la pre mi ère édition 

illustrée par François Chauveau. Les illustrations sont convenable ment 

insérées autour du texte soit sur toute la page ou sur deux pages, soit 

ĺillustrateur place de petites images au-dessous o u au-dessus du texte de 

la fable. Si on o met les illustrations sur toute un e page, l’illustrateur, dans 

ce livre, acco mpagne le texte adéquate ment par les petits dessins. 

A dolf Born a utilisé son style typique pour les ill ustrations des 

Fables avec lequel il avait beaucoup de succès non seule m ent auprès des 

plus petits qui connaissent ses dessins animés, mai s aussi auprès des 

adultes qui peuvent apprécier son style depuis long te mps. Le style 

d’Adolf Born est marqué par un grand sens de l’hu mo ur et de 

l’exagération grotesque. Les animaux sont élégam m en t vêtus à part ceux 

qui représentent les pauvres. Grâce aux vête ments e t la taille des animaux 

tout à fait hu maine nous pouvons parler du caractèr e 

anthropo m orphique des personnages. Líllustrateur a  bien co m pris 

ĺintention de Jean de La Fontaine et ćest pourquo i il hu manise les 

personnages animaux et approche le monde des animau x à celui des 

gens. Par mi ses traits typiques appartient aussi le  fait qúil peint avec une 

grosse cadence pour inclure les illustrations dans le texte.  

N ous voudrons aussi faire appel à un élé ment un peu  bizarre, ces 

illustrations ont un caractère un peu sexuel. Sur p lusieurs images, les 

fe m mes montrent leurs seins nus, par exe mple dans l es fables suivantes : 

Le Mari, la Femme et le Voleur, Le vieux Chat et la jeune Souris, Belphégor ou 

Les Filles de Minée. Dans la fable Les Compagnons d´Ulysse, Born nous 

m o ntre voire les parties génitales d́ un singe. E n c o mparaison avec les 

autres illustrateurs, il est le seul à nous montrer  ces détails mê me síl 
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śagit des livres destinés aux enfants. Néan m oins, nous so m mes 

persuadés que ces images ne sont pas vulgaires et a insi elles ne peuvent 

pas avoir de mauvaise influence sur la psychique fr agile des enfants. 

Ses illustrations sont toutes en couleurs néanm oins  ces couleurs 

ne sont pas si vives co m me par exe mple chez Jean Ef fel. Elles sont 

plutôt nuancées. Dans cette édition, nous trouvons surtout de la couleur 

grise, brune, bleue, ocre et leurs nuances, essenti ellement dans ĺarrière-

plan de ĺimage. Les personnages, nota m ment les fe m mes, portent 

souvent des robes rouges ou roses pour qu´elles soi ent mieux 

perceptibles.  

Les animaux sont représentés dans la publication du  double point 

de vue. Une fois ils ont les figures hu maines à ĺe xception de la tête qui 

appartient au monde des animaux et dans d´autres fa bles ils sont 

dé montrés co m me les ani maux sans aucun trait hu main . Mais ce cas est 

typique surtout pour les animaux qui ne jouent pas le rôle principal dans 

une certaine fable co m m e par exe mple dans La Laitière et le Pot au lait. Le 

cochon et le poulet dont la Laitière rêve sont dess inés sans aucun trait 

hu main. 

L’illustrateur très bien retient le but de l’œuvre littéraire, grâce 

auquel cet ouvrage est destiné au large spectre des  lecteurs. 

 

 

Pour conclure cette analyse, nous devons constater que les 

illustrateurs de ces quatre éditions tchèques, chac un à sa manière, ont 

satisfait ĺintention originale de Jean de La Fonta ine surtout par la 

dé monstration des différences entre les couches soc iales et par la liaison 

étroite entre le monde des animaux et celui des ho m mes. Les 

illustrateurs, à ĺexception de Jaroslav Šerých, on t bien saisi ĺexpression 

des visages des personnages différents et la tenue de leur corps en nous 

m o ntrant les relations entre ces personnages, il es t facile de reconnaître 
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tout de suite qui se trouve dans une position subor donnée est qui donne 

ses ordres et qui domine les autres. Pour exprimer les différences 

sociales, les trois illustrateurs nous montrent de grande différence entre 

les vête ments des pauvres et les vête ments des rich es. Contraire ment à 

cela, Jaroslav Šerých śest efforcé de montrer ĺin tention de ĺauteur par 

ĺexpression des sentim ents et par ĺemploi des cou leurs nota m m ent 

dans les fables qui ne sont pas assez connues. Il n ´était pas seul à attirer 

ĺattention sur les fables moins connues par leurs illustrations, ćétait 

aussi Zdenek Seydl. Certes, ces illustrateurs ont a cco mpagné de leurs 

images égale ment des fables connues, co m me par exe m ple Le Loup et 

l´Agneau, mais ils se sont concentrés surtout à ĺexpressio n plastique des 

fables pas souvent illustrées. 

E n so m me, nous estimons que toutes les illustration s des éditions 

tchèques choisies sont très originales et que chaqu e illustrateur donne 

aux fables leur caractère personnel en suivant égal ement ĺintention de 

Jean de La Fontaine. 
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VI.    Conclusion générale 
 

D ans ce travail, nous avons essayé d´analyser les i llustrations dans 

les éditions tchèques des Fables de Jean de La Fontaine. Ce fabuliste 

français était ĺun des auteurs qui avaient du succ ès dans ĺépoque où ils 

écrivaient ce qui ń était pas toujours le cas des g rands écrivains. Il a 

introduit dans la littérature du 17 ème siècle un genre qui ń y avait pas sa 

place et à partir de son te mps si quelqú un prononc e un mot « fable », 

presque tout le monde pense à Jean de La Fontaine. Il a écrit ses Fables 

dans ĺépoque de Louis XIV. où il était dangereux d ´exprimer ses 

propres opinions et ćest pourquoi La Fontaine a ch oisi les fables pour 

une sorte de co mbat contre ĺautorité royale en uti lisant ĺambiguïté. Bien 

sûr, certaines de ses allusions ne sont plus actuel les et le public 

d´aujourd́ hui ne peut pas les co mprendre, toutefois  ĺense mble de 

ĺ œuvre aborde et certaine ment abordera les lecteur s dans le monde 

entier. 

 Il est indiscutable que les Fables sont dès la pre mière édition 

présentée co m me un ouvrage illustré et mê me les ill ustrateurs différents 

donnaient aux Fables au courant du te mps leur originalité. Chacun de ce  

grand no m bre des artistes śest plus au m oins effor cé d´exprimer 

ĺintention originale de Jean de La Fontaine.  

D ans notre mé m oire, nous avons étudié les éditions tchèques des 

Fables de la Fontaine et principale ment leurs illustratio ns. Nous avons 

établie la liste des éditions publiées en Tchécoslo vaquie ou en 

République Tchèque et nous avons choisi les quatre éditions les plus 

appropriées pour notre analyse. Nous ne pouvions pa s analyser toutes les 

éditions recherchées parce qu´en République Tchèque  ainsi que dans le 

m o nde entier les nouvelles éditions des Fables sont destinées 

essentiellement pour les enfants. Le sens didactiqu e de ces parutions et 

leurs illustrations impersonnelles nous obligeaient  à ne pas leur accorder 
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un espace plus grand dans ce travail, parce qu élle s étaient au pre mier 

coup d́ œil trop loin de ĺintention de Jean de La F ontaine.  

Les quatre éditions choisies sont intéressantes des  plusieurs côtés, 

elles sont destinées au public plus vaste, elles so nt illustrées par les 

illustrateurs re marquables et mê me si la traduction  pour trois d´entre 

elles était pareille, elles sont co mplète ment diffé rentes de ĺaspect 

iconographique et égale ment du point de vue de ĺ ou vrage co m m e 

ĺense mble. Les illustrateurs Zdenek Seydl, Jarosla v Šerých, Jean Effel et 

A dolf Born ont illustré les Fables en utilisant les styles non-

interchangeables et nous en so m mes sûrs qu íls leur  ont donné leur 

originalité pour  laquelle Adolf Born a été réco mpensé par le 

gouverne ment français. M alheureuse ment les illustra tions dans toutes les 

quatre éditions ne sont pas si no mbreuses et nous n e pouvions pas 

co mparer les illustrations particulières ense mble. 
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VIII. Annexes 
 
1.       Annexes de texte 
 
La liste des traductions tchèques des Fables de La Fontaine  

 
Bajky Lafonténovy 
Traducteur : E mil Her m ann 

17. 4. 1876, Prague 

E diteur : Jaroslav Pospíšil, Prague, 1875 

E dition : Zábavy pro mládež [Les loisirs pour les jeunes] 

 
Bajky Lafontainovy I. díl 
Vilé m Šálek a présenté à la jeunesse tchèque 

E diteur : J. F. Kubeš, T řebí č, 1888 

 
Bájky Lafontaineovy 
Čeněk Se merád a adapté par la prose  
E diteur propre, Prague, 1928 

A vec les images de Doré dans les annexes 

 
Bajky 
Traducteur : Bohuslav Reynek 

E diteur : Fr. Strnad – Královské Vinohrady, Prague,  1941 

 
Bajky pro caparty 
Traducteur : Old řich Syrovátka 

Selon La Fontaine  

Rovnost, Brno, 1949 

Les images de Jan Jan ča 

E dition: Semínka [Les Petites graines] 

 
Bajky 
Traducteur : Ji ří Pelán 

O deon, Prague, 1983  

Illustrateur : Jean Effel 

Version originale: Fables – Œuvres co mpletes I., Bi bliothèque de la 

Pléiade, Gallimard, Paris, 1968, édité par René Gro os 

Ji ří Pelán a choisi et traduit, épilogue – Antonín Zat loukal 

Milan Hegar a proposé la jaquette et la reliure 

M o dification graphique : selon Milan Hegar   

O uvrage est paru co m m e 4090 ème publication dans la rédaction des belles 

lettres 

Rédacteur responsable : Jan Binder 

Rédacteur de technique : Pavla Šubrtová 
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Bajky 

Traductrice : Božena Šim ková (en utilisant la tradu ction de Bed řich 

Pešek de 1873) 

Litera, Prague, 1994 

Illustrateur : Gustave Doré 

Typographie : Michal Šm olík 

Traitement en couleurs des illustrations : Ji ří Pánek 

ISB N – 80-900227-8-2 

 
Bajky 
A dapté par Jan Kašpar  

A ventinu m, Prague, 1994 

Illustrateur : Zdenka Krej čová 

Pavel Gaudore a proposé la jaquette 

M o dification graphique : selon Pavel Gaudore 

O uvrage est paru co m m e 170 ème publication à l’édition Světové pohádky, 
bajky a legendy [Les contes de fées, les fables et les légendes du  monde] 

ISB N: 80-7151-792-5  

 
Bajky 
Traducteur : Gustav Francl 

Brio, Prague, 2000 

Illustrateur : Adolf Born 

Version originale: Fables, édition Lévy, 1887 

M o dification graphique : Clara Istlerová 

ISB N - 80-86113-18-3 ; E A N 9788086113180 

  

Bajky   
Traductrice : Veronika V olhejnová 

Junior, Ří čany u Prahy, 2001  

ISB N: 80-7267-045-X ; E A N 9788072670451 
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La liste des éditions tchèques des Fables de La Fontaine  

 

Les éditions illustrées  

 

Bájky Lafontaineovy 
Čeněk Se merád a adapté par la prose  
E diteur propre, Prague, 1928 

A vec les images de Doré dans les annexes 

 

Bajky pro caparty 
Traducteur : Old řich Syrovátka 

Selon La Fontaine  

Rovnost, Brno, 1949 

Les images de Jan Jan ča 

E dition: Semínka [Les Petites graines] 

  
Bajky 
Traducteur : Gustav Francl 

S N K L H U, Prague, 1959 

Illustrations et les modifications typographiques –  Seydl Zdenek 

Les illustrations majestueuses en noir et blanc  

Version originale: Fables, édition Lévy, 1887 

G ustav Francl a choisi et traduit, épilogue – Josef  Kopal 

Vít ězslav Houška a noté les remarques  

O uvrage est paru co m m e 1014 ème publication dans la rédaction des belles 

lettres 

E dition : Nesmrtelní [Les Im m ortels] 

Rédacteur responsable : E duard Hodoušek 

Rédacteur de plastique : Václav Rein 

 
Bajky 
Traducteur : Gustav Francl 

Mladá Fronta, Prague, 1979 

Illustrateur : Jaroslav Šerých 

12 illustrations, moins colorées, plutôt artistique s  

Version originale: Fables, édition Lévy, 1887 

Clara Istlerová a proposé le remballage avec le des sin de Šerých et  la 

reliure 

M o dification graphique – selon le plan de Clara Ist lerová 

Rédacteur technique – Vladimír Vácha 

O uvrage est paru co m m e 4030 ème publication à l’édition Máj 
Rédacteur responsable : Ji řina Fleková 

Rédacteur de plastique : Ji ří Svoboda 
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Bajky 
Traducteur : Ji ří Pelán 

O deon, Prague, 1983  

Illustrateur : Jean Effel 

Version originale: Fables – Œuvres co mpletes I., Bi bliothèque de la 

Pléiade, Gallimard, Paris, 1968, édité par René Gro os 

Ji ří Pelán a choisi et traduit, épilogue – Antonín Zat loukal 

Milan Hegar a proposé la jaquette et la reliure 

M o dification graphique : selon Milan Hegar   

O uvrage est paru co m m e 4090 ème publication dans la rédaction des belles 

lettres 

Rédacteur responsable : Jan Binder 

Rédacteur de technique : Pavla Šubrtová 

 
Bajky 
Traductrice : Božena Šim ková (en utilisant la tradu ction de Bed řich 

Pešek de 1873) 

Litera, Prague, 1994 

Illustrateur : Gustave Doré 

Typographie : Michal Šm olík 

Traitement en couleurs des illustrations : Ji ří Pánek 

ISB N – 80-900227-8-2 

 

Bajky 
A dapté par Jan Kašpar  

A ventinu m, Prague, 1994 

Illustrateur : Zdenka Krej čová 

Pavel Gaudore a proposé la jaquette 

M o dification graphique : selon Pavel Gaudore 

O uvrage est paru co m m e 170 ème publication à l’édition Světové pohádky, 
bajky a legendy  [Les contes de fées, les fables et les légendes d u monde]  
ISB N: 80-7151-792-5  

 

Bajky 
Traducteur : Gustav Francl 

Brio, Prague, 2000 

Illustrateur : Adolf Born 

Version originale: Fables, édition Lévy, 1887 

M o dification graphique : Clara Istlerová 

ISB N - 80-86113-18-3 ; E A N 9788086113180 

 

Bajky 

Traducteur : Ji ří Pelán 

K nižní Expres, Ostrava, 2000 

ISB N: 80-86132-40-4 ; 80-86132-42-0 ; E A N 978808613 2402 
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Bajky   
Traductrice : Veronika V olhejnová 

Junior, Ří čany u Prahy, 2001  

ISB N: 80-7267-045-X ; E A N 9788072670451 

 

Les éditions non-illustrées  

 

Bajky Lafonténovy 
Traducteur : E mil Her m ann 

17. 4. 1876, Prague 

E diteur : Jaroslav Pospíšil, Prague, 1875 

E dition : Zá bavy pro mládež [Les loisirs pour les jeunes] 

Typographe : J. Otto à Prague 

 
Bajky Lafontainovy I. díl 
Vilé m Šálek a présenté à la jeunesse tchèque 

E diteur : J. F. Kubeš, T řebí č, 1888 

 

Bajky 
Traducteur : Bohuslav Reynek 

E diteur : Dr. Ot. Štorch- Marien, Prague, 1928 

E dition : Aventinum 

 
Bajky 
Traducteur : Bohuslav Reynek 

E diteur : Fr. Strnad – Královské Vinohrady, Prague,  1941 
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2.       Annexes des représentations 
 

1) Bajky, trad. Reynek Bohuslav, Aventinu m, Prague,  1928  
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2) Bajky, trad. Francl Gustav, il. Seydl Zden ěk, S N K L H U, Praha, 1959  
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3) Bajky, trad. Francl Gustav, il. Šerých Jaroslav,  Mladá Fronta, Praha, 

1979  
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4) Bajky, trad. Pelán Ji ří, il. Effel Jean, Odeon, Praha, 1983  
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5) Bajky, trad. Kašpar Jan, il. Krej čová Zde ňka, A ventinu m, Praha, 1994  
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6) Bajky, trad. Šimková Božena, il. Doré Gustave, L itera, Praha, 1994  
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7) Bajky, trad. Francl Gustav, il. Born Adolf, Brio , Praha, 2000  
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8) Bajky, trad. Volhejnová Veronika, il. Reprisées,  Junior, Ří čany u Prahy, 

2001  
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9) Bajky, trad. Pelán Ji ří, Knižní expres, Ostrava, 2000  
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1 O) Bajky Lafonténovy, trad. E mil Her mann, Jaroslav  Pospíšil, Praha, 

1876  

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 



 90 

La Laitière et le Pot au lait 
 

Chauveau 

 

 
 

Grandville  
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Born  
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Le Loup et ĺ Agneau de Jaroslav Šerých  
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Le Rat de ville et le Rat des cha mps de Jean Effel  

 

 
 

La Cigale et La Four mi de Jean Effel  
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A N N O T A TI O N (English)    

 

The diplo ma work is focused on analysis of illustra tions in the 

Czech editions of fables of the French writer Jean de La Fontaine. The 

first part is based on theoretical approach, dealin g with the definition of 

the fable as well as with the classicist writer’s l ife, his literary work, his 

contribution to the literature of the 17 th century and events that 

influenced the m fundam entally. The diplo ma work mak es the reader 

acquainted with the acceptation of Fables by the pu blic and what La 

Fontaine intended to tell the m by his literary w ork . Because the Fables 

are the kind of genre where the illustration is one  of the basic elements, 

the diplo ma work presents also a brief history of i llustration in the 

literary work, especially in the Fables and concent rates on ho w the 

illustrations correspond to writeŕs intention. Thi s work deals also with 

the most successful French Fables illustrators. The  practical part of this 

w ork consists in analysis of all the Czech editions , their division in 

illustrated and non illustrated editions and the de tailed description of 

chosen illustrated titles and their co m m on features  and differences. The 

last part evaluates the originality of these editio ns and the results of the 

analysis.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 95 

 

 

A N O T A C E 

 

Práce se obecn ě zabývá rozbore m českých vydání Bajek Jeana de 

La Fontaina a jejich ilustrací. V úvodu jsou stru čně nastín ěny život a dílo 

tohoto klasicistního básníka a jeho p řínos literatu ře 17. století. Dále se 

diplo mová práce v ěnuje vrcholné mu dílu bajka ře, jaké události ho 

dovedli k psaní bajek, co jimi za mýšlel a jak byly přijímány čtená ři. 

Jelikož jsou Bajky dílem, kde je od prvního vydání jedním ze základních 

rys ů ilustrace, je zde krátce nastín ěna její historie v literárních dílech a 

poté zejména v sa motných Bajkách. D ůraz je kladen na dodržování 

původního zá m ěru La Fontaina na recepci díla v r ůzných časových 

obdobích a na originalitu jednotlivých ilustrátor ů. Na konci teoretické 

části jsou uvedeny stru čné popisy nejúsp ěšnějších francouzských 

ilustrátor ů bajek s názorný mi ukázka mi. Praktická část se soust řeďuje na 

analýzu veškerých českých vydání bajek, rozd ělením na ilustrované a 

neilustrované edice a podrobné mu popisu vybraných i lustrovaných 

titul ů. V záv ěre čné části je zhodnoceno v če m spo čívá originalita t ěchto 

českých vydání za po moci jednotlivých analýz.  

 


